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Publié pour le département do l'Agriculture de la ]Province do Québec (pour la partie officielle> par
Eusèbe Senécal & fils, Montréal.

Vol. X. No il. MIONTREAL, NOVEMBRE 1887. Uin Aun 81.00
payable d'avance

Abonnements à prix réduits.

J-Cn vertu de conventions expresses avcc le gouvernement de la province de Québc, l'abonnement au Journal
d'agr'iculture n'est que de trente cen!ins par au pour les merabreb des sociétés d'agriculture, des boei6tés d'horticulture et
des cercles igricoles, pouvu quc tcl abonncmcnt -oit tran.,nlis, d'avance, à MM . Sc^6doal & fils, par l'entremise du secrétaire
de telle Société OU Mcrc 0gricol."- RÉDACTioN. Tuut'. miatière debtinée à. la réd1action doit être adrcsbéc au directeur de
l'agriculture, Québec.
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CHIEVAUIX.

1. lta fns tlc 1 <'use cl lus -1er prix, Louis Beaucham1 ', Montréal.

CHIEVAUX DE RIOUTE.

1er prix. Fred. A. Caniratid. Shecrbrooke. 2e prix, C. C. Cleveland,
Danville, P. Q. 3e prix, Il. D. Mloore, Moore's Sit.tiou.

2 Etalonts <le 3 ait- -îer prix, Il. Swift. Qiiýbec. 2e prix, Oco.
Broorner, Quéibec. 3e prix, 0 C Clevelandl, Danville, P. Q.

3. Etalons tic 2 ais.-lcr prix, Frdinnd Deiiste, Québec. 2e prix,
Fred. A. Camirand, Sherbrooke 3c pîrix, I2zar Laflèehe, Ste-Aune
de la Pèrade.

4. Elalons <le 1 an -1er prix, Fred. A. Cnmir.antd, Sberbrooke.2e prix, Ned. 0. Camirand, Sh rbrooke. 3e prix. Arthur Lafraince,
Stoke celiter.

5 Pouliches de' 3 anç -1er prix, Fred. A Camirzind, Sherbrooke.
2o prix, Louis Durand, i3t-Ambroiso.

6 l'oulic,,s de 2 ails.- ler pins, Fred. A. Camirand, Shîerbrooke.
2c prix. G W Fuller, Ciipicton. 3p prix, llenry M033, Québec.

7. Pouldiches (le 1 an?.-ler prix, Il. Swift', Qoîébec. 2e prix, Geo.
flroi-mer, Québec.

8. Jument poulinière'-1pa moins lie 15 mains, avec poulain.-
1cr prix, George Rtoy, QuZlaec 2%; prix, J. C. Ohipai3, St.Denoi.
3e prix, llenry Ross, St-Ambroi3e.

9. l'aire de clîeiaux auàetê-5mains et au-dessus.-
ler pris, Lévi Il. W'tian, Kno-whon.

CHIEVAUX POURl R!'AGr Gks:BAl.

1. (les<b fi (is et lplu.-It-r pris. Ge.'. Rtoy. Québec. 2e pris,
i 0. J. ltint'ret, 31. P., Stc-Crnix. 3c pirix, WVm Egliîttn. btorieiiamn.

2. EtaI';ns (le 3 ans.-ler prix, Andl. Somnervillc, llutuiingdon.
2c prix, Lévi Toupin, L'AcntIie. 3-- prix, 1Elzù.r Sanfaçon, Charles.
bourg.

3er L'a,.i4J2 ah? n-er p)ris, Dittiel Beaucage. Laclierrotiure.
2le priiir DmreLa.itt. .3 pi ix. 'I'refflô G.triupy, La-

4. litaZons (le 1 ai.-ler prix, Joýeph Dominique G uny, Chicoutimi.
5. Plouli"-hts lis 3 anis -ler pri x, Gust. George Stuart, Ste-Foyc.

2e pi ix. Fréa. A. Cainirand, Sherbrooke.
6. lorilihe-s de 2 aiis.-ler prix, Jtiz. Eloi Des Gagnés, Fboule.

nients.
7. l>ouiicfits dle 1t#lit -ler prix, Gen. ICidd, snr, Petite C-*,te,

MontrZal. 2e prix, lqenry MsSte.Foye, Québec.
S. J,,Pil-nts liuyùc-a'~pnatini. -1er pris. Georga ICoy,

Qiuèbçc. 2e prix, ll.,gh Brown, -st-Joacln. 3e prix, C. Carletotr
cx-4rquio. Stonhîm. 3e prix, Geo Kydd e.woPetite Côte,
Montréal.

9. l'aire ,1e chevau.r apparcills pour. ezi-ossc-le, mainls et au-
(d,ssuis - lcr prix, Gust. ueo. Stuart, Ste-Foye, Québec

10.- it seul chiev,I- sus leMrnais 1I minans cl aut-dessus.-
lî-r prix, Ch. Webb, lianville, P. Q. 2e prix, C. C. Cleveland,

D.invillp, P. Q. 3e prix, F. N. Ritchie, Ste-Anne de lit Péade.

il Lx4o as-lcr pris, Feri. A. (Jamnirand, Sherbrooke. 2c prix,simnéon Poupart, St-Isidorc, Lapratirie.
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CEVAUX DE GRtOS lTRAIT.

1. ktatons dec 4 ans et fftus-1400 lbs. et plus.-ler prix,Joq0. N.
Lniirii,, Longuîe.tointe, P. Q. 2o prix, Hlormisdas Normîîndin, St-
Phîilippe. 3o prix, B3oa Bros, St-Laureîît, Montréaîl.

2. É'talonis de 3 ans et plus-2Ot) tbs. et plus.-ler prix, Boa
Blroc, St-Laurent, MotitréAtl. 2o prix, David liaxter, North George-
town. 3o prix, Achille lleaudry, P'oinîte aux Treîiiblee, Quiêlee

3. Etalons (le 2 ans.-ler pîrix, Bon Bras, St-Littiretit, Montrét
4. ilons die 1 an.-lei- prix, Boae lires, st.Laîîre,ît, Montr.idl.
5. Pouliches de)2 ans.-ler prix, Alexanmdre Le.febvre, St-Rltni.
6. Jumeints pouliniércs t14 0 Ibs.> et poiiins.-ler prix, Geurge

Kyold, sier, Petite Côte, Montréal. 2o pris, Boit Bros, St-Laiirent,
Monitréal.

7. l'airec de chevaux tie gros tr-aits sous liarnais--au-dessus de
1400 lbis.-lcr prix, Geo. Kydd, sur, Peotite Côte, Montréal.

1. klalons de 4 ans et plus-mnoins (le 1400 lIbs.-ler prix, Arûnie
Denii, St-Norbert, P. Q. 2o prix, Lelie Lanoglois. Monitréal 3e pîrix,
Pierre Brosseitu, Laprairie.

'2. Pouliche dle 3 ans.-ler prix, Sylvain P>arent, Beaupurt.
3. lPouliches de 2 a,îs.-ier purix, William Egliutoîî, Stoîiehaui.

2o prix, Louis Jobiii, St-Atîgiîsiiii.
4. Pouliches de 1 an.-Ier prix, George Kydd, stir, Petite Côte,

Montré.îl.
5. Ju,îîents poulinières au-dessous de, 1400 lbs., avec poula'n.-

1er prix. Audrew Boa, St-Lairt-iit, Montréal). 1er prix, Ceo. Kydd,
.;tir, ex-;tuqtio. Petite Côte. 1cr prix, Atfred Couture, e.oeqto, St-
Aîîg.onin. 3a prix. Boat Bros. St-Laurent, Montréhit.

6. J'aire (le "hevaus de Iratis at/es à la viture, ati.<tess',?is îlei
1400 lbs.-ler prix, Boa 13ro-1, St-Laurent, Montréal. 2e pîrix,W.A
Tlozer, Qu,ébec. 3o pîrix, P. T. Légaré, St-Sauveur, Qué<bec.

CHEVAUX lDE Glto> TICIT, 1-1 It-eAN(4. CI.YF, Y ». T liCS

1. Etalons île -1 aies et plus.-ler p~rix, Pierre lîeauidiii, inî, St.
Urbain,. 2e prix, Janmes IIe,îdersoîi, Petite Côte, Montreîîl. 3e prix,
Robert Ness, sier, Howîck.

2. Etalons dic 3 ans.-Icr prix, Alexandre Lefebîvre. St-ltùiui.
2e prix, Erncst Brosseau, Laprairie. 3e prix, Robert Ness, jr, Howick.

3. Elaton.s de 2 aîis.-ler Prix, Robert Ness, snr, Ilowick. 2c pîrix,
Rtobert Ness, jnr, Ilowick.

-1. ]tllpîs de t ait.-2t, prix, Robc.t Ness, jar, Howtek.
5. Pouliche tle 3 ans.-lcr pîrix, Ilugh Pattou. Montréa..
0. Pouliclhes île ~2 ans.-ler prix, Robert Ness, jnr, Ilowick.
7. P>ouliches de 1 ait.-]er pr~ix, Robe. t Ness, jar, Hiuwickc.
8, Juments jîoulinîî'res-ae poutan.-ler prix, George Kydd,

jîir, P~etite Côte. 2o prix, Thos. Irviung, Montréal. 3a pris, George
Kydd, Petite Côte.

CHEVAUX 1 EiteiKltoxH.

1. Etalons de 4 aies et ptus.-ler prix, B3asile Vannier, Ste Miir
Uine. 2e prix, Société d'igriculture No. 2, Loîbinière.

CIIEVAUX CANAbIENiS.

1. Elalons de 4 a et 1 dlus-ler prix, Benjamin Céc;rc, Château-
guaîy. 2e lîriâ, Alexie lcsucbatid, N.-D. de Laterritüre. 3e prix t'tii-
lippe Côté, Baie St-Pao).

2. Jk,îa licheà de 3 aiii.-1er prix, Alfred Bouchard, Baie SL-Patu'.
3. Juiînmnls pniîrat~ec 1puulatit.-ler p~rix, Amiroise La-

rivière. St-Ours. 3e prix, Joseph' Morency, B3eaumont. le prix, Mia-
dérie Boucharil, Baie St-l'ao).

4. Etaluns et leurs irutits.-Ier prix, Georg~e Kydd, jar, Petite
Côt-. 2e prix. Geo. Roy, Quîébec. 3e pris, Frud. A. Camnirand,
Sherbrooke

5. Prix spécial poiur enrourager l'élevage decs cheeiauz.-1tr prix,
Geo. Kydd, jar, P>etite Côte, Montréal. 2e prix, George Roy. Québec.
3e prix, Boa I3ros, St-Laurent, Montrézil.

CHEVAUiX DE CIIASSE ET DE 'ELLE-PETITS CiiEVAUX-PONEYS.

1. Chevaux de selle-lcr prix, Sainuel Fisher, Québec. 2e prix.
W. J. Pratton, Maple Grove. 3o prix, La. P. Hubert Turgeoti, Beau-
mont.

2. Chcvaux de chasse.-lcr prix, B. J. Caughlin, Montréal.
3. Chevaux de .selle-nicilleurs sautenrs.- 1er prix, B. J. Caughi-

lin. Montréal.
4 P'oneys sous harnais-12 mains et au dessots.-ler prix,

Charles Richardson, Québec. 2e prix, Charles Itichardson, Québec.
3e prix, P. P. Hall, Québec.

5. Petits Chierax-i 2 à 14 miaiins.-ler prix, F. A. Hlat), Québc.
2e prix, .1. E. Fortier, Québer..

6. Garcons à ceval.-ler purix, W. A. îuzer, Québec.

I-SIlItCL BOVINE.
1)IJilUiAbS.

1. Miles te là aies et plus.-ler prix, P>eter Young, Iloceklcl.
2o prix, Joluît Michael, St-Sylvestro (Ouest). 3o prix, W. Il. Da-
vitîson, Libbyowvn.

2. ildIles dec 3 ans.-lor p)rix, J. S. Wrilliams, Kniowlton, P. Q.
3. 1d les de 2 ans.-l1cr prix, S. Lake & Soi), Haton, P. Q. 2e.

prix,Ja*iues (;ilrard, l)anvillc, 1". Q.
4. Mies de t an.-ter pîrix, J.4S. Williams, Knowiton,P1. Q.

'2e prix, W. Il. I>aviglson, Libbytowýn.
5. AMIdes de G mois et plus.-Icir pix, lJutin P. Learîes' Cuok--

sbire.
6. Mdles de mîoins de G muois-ler prix, .tohn P. Leurned, Cook-

sbire. 2o prix, Peter Young, flockiloldi, 1->. Q.
7. Remielles de 4 ans et plus.-ler prix, Jaines Mairs, Melbournie.

'le prix, Jlohn F. Learncd, Cookslîire. 3a prix, .1. S. WVilliams,
S. Femelles de.3 ans.-ter prix,* .. S. WVilliamns,Knowlton, P. Q.

2o prix, Peter Young, Ilocklield.
9. Feecl!esde 2 ans.-ler prix, J. S. Williams, Knowlton, P., Q.

2c prix, Pll(ýer.Yoitiig, ltocklield.
10. Génisses de t an.-J. S. Williams, Knowlton, P. Q. 2o prix,

William Evans, Monitréal. 3-t prix, Peter Young, Rocklield.
1 i. Génisses dec moins dec G.P)ois.-ler prix. Peter Young, Block.

l11ed.,
12. 21oupeaude LlurhIas.-ler prix, J. S.lWiIliaîns, Kîiowlton,

Il. Q 2o prix, Peter Youîng, Itocklield.
ilEiEF( alS.

1. Aid/es de -i ans el plu.s.-er prix, 1, ve Jundal, llfllhursi.
2. Ales (le3 an. rpiJ. Walter V,.ruii, Walterville.
2evi\K, IL . l ope, Cooksliir-e.
3. Ales di; 1 ait.-ler pri'x, .1. W-ilter Vcrîîoii, M'aitoî?îlIe. 2o

prix, hwc JuIalî,ýtIilIlhurýý, il. Q. 3c prix, R, Il. Pojec, Cookýhîire.
Il. tdtesde G mois e ts-erriE .dh Hillliurst,l>.Q.
5. ldicide iloins de 6 mtois - loi' prix, ,J- W~alter. Vernfon, WVat-

teýr%,llé. '2e prix, Ewve ,fuulah, Ilililiurst, P. Q. 3e prix, IL. B. l'ope,

G. Fem elles de Il anes el plus.-ler prix, I. 11. P'ope, Cookslîiro.
2te prix, J. Walter Vernon, Walterville. 3te prix, BeJv .udah. Hill1-
hurst, 1'. Q.

7. Femlelles de 3 ans.-ler prix, J. Walter Vernon, WValtervilIe.
2o prix, R. H1. Pope, Cookshire. 3e prix, Ewo,Judalî, flullhurstlP.Q.

S. Génisses dec 2 ans.-ler prix, J. Walter Vernon, Wultervilte.
2o prix, R1. Il. Pope, Cookshire.

9. Géniisses dle t an,-ter prix, J. WValter Vernon, WalterviJ]e.
2o prix, Ewe Judali, lIlliurst, 1'. Q. 3o pirix, R. H. Pope, Cook-
shire.

10. Génisses de moins tie G ,ois.-ior prix, J. Walter Vernoù,
Waltcr, ille. 2e prix, Joe. Paquette, ý>t-Ctiarles. 3o prix, Lewe Ju-
date, Ililîhiursi, P. Q.

1l. 'froulkeau dc fikrefords.-ler prix, J. Walter Vernon, WVal-
ttrville. 2o prix, Il. Il. l'ope, Cookshirt. 3e prix, Ewvo Judali, luIt-
hurst,

AvitSIiIEs.

t. Vdies tc à' anes et lusi.-ler prix, Jame. Drummond, petite
Côte, àunire.ti. 2u lprià., John, Nld(Kay, Pdpiiîeauvulio. 3o prix,
Heunry Nloss, Québec

2.* Mates dec 3 ans.-ler prix, 'ris Irving, Monitréal. 2t3 prix, Ths
l3rovvii, Petite Cùte, Moîitreai. 3 t: prix, Itokit Mioîîreuîl, bte.Antic
de, la Pérade.

3. Xàles de 2 ans et luîis.-tcr prix, Trhomas Irving, Montréal.
)e prix, Lvdribte Ouimet, Ste-Ruse. 3o prix, James Druinmond,
Petite* Côte Montréal.

11. Mfd!es dic 1 an.-t"r prix, James Drummond, Petite Côté,
Moîîtreal. '2e î,nx, ''is Ir,,iiîg, Mlontréal. 3e prix, Lcote d'Agricul-
ture-SteAîîno (le la Pocatière.

5. Vdtes de 6 mois et plus-ter prix, Thi. Irving, Montréal. 2o prix,
Honoré Lortie, Québec. 3e Prix, Josephi Le Vasseur, Saint-David.

G. Mdles dc moins dc 6 niois-ler prix, Ths Irving, Montréal.
2e prix, Hlenry Moss, Ste-Foye, Quôbmc

7. Fecielles de fi ans et plus.-ler prix, James Drummond, Petite
Côte. 2o prix, ilis Brown, Petite Côte. 3e prix, Ths Irving, Monît-
réal.

8. Feinelles de 3 ans.-ier prix, l'ls B3rown, Petite Côte. 2t) prix,
Tlus Irving, Montréal. 3e prix, James Drummonil, Petite Côte.

9. Génisses de 2 ani.- ter prix, James Drummond. Petite Côte,
2e p>,ix, 'lus Irving, Monîtréal. 3u prix, Ths B3rown, Petite Côte.

10. Génisses de 1 an.-Ier prix, Ths Irving, Montréal. 2o prix,
James l)rummond, Petite Côte; Montréal. 3a Tlis Brown, l>otite
Côte, Montral.

11. Génisses tdc G mîois et plus.-Iur prix, Tii. Irving, MontréaL.

NovE.ýtiiRr 1881
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2o prix, 'Vhs B3rown, Petite Côte. 3o prix, James Druinmond, Petite
Côte.

12. Génisses de moins dle 6 inois.-Ier prix, Ths Irving, Montréal.
2oelHonry Moss, Qutýbec.

13. 7)}oupeait dec Ayrsldres.-tcr prîix, Jamnes Drurnmond, Petite
Côte. 2-ýprx Iti rving, Montréal. 3û prix, Ths Brown, Petite
Côte.

I'01111ED ANCUS.
1. Mâdles le fi aies ci plus.-ter prix, Il Il. polio, Cookslîro, P. Q.
2. Mdiles dec 2 ans.- 1er prix, J. P. Leai-neul, Cookshire, Pl. Q.
7. Àlfâles tle G mois ci plas.-Ier prix, Il. Il. Popue, Cookslîre, 1P.tj.
li. leonellcs dle 4 ans ct plus. -ter prix,ill. Il. Pope, Cooksljire,

5. lieelles (e 3 ans.-ler prix, Rl. Il. Pope, Coekslire, P. Q.
G. Génisses (le 2 ans.-ter prix, Il. Il. tPope, Cooksiiire, P. Q.
7. Génisses dec 1 an.-ter prix, R. Il. [Pope, Coeksliire, P. Q.
8. ILmisses de 6 moais et pius.-leî' prix, Il. B. Pope, Cookshire,

'J. Génisses (le moins (le G mnois.-Il. il. tPope., Cookbhire, Pl. Q.
10. 'floulpeat (le Pollkd Anqu.-îer, prix, Il. Il. Pope, Cookshi.

re, P. Q.
JERSEYS

1. Mâfles dic là ans ci plius-ler prix, W. A. llelhnîn, Ste-Anne
(le Bellev'ue. 2o) prix, J. 1. Tarte, R1ivière aux Pins.

2. Mâles de 3 anî.-Ier prix, W. A. Rlier, Ste-Anne de Belle-
VUC.

3. Mdles dle 2 ans.-ter prix, WV. A. lleburn, Ste.Anne (Ie Belle-
vite. 2o prix, 1). et J. Fraser, QuAbec.

fi. Mles (le 1 an.-ler prix, W. A. lleburn, St.,-Anne dte B3elle-
vue. 21) prix, F. N. flitcliie, Ste-Anne de la Pérade.

5. Mâles dic G liis el plus.-ter prix, W. A. Reburn, Ste-Annu
de Ilt!llt3vt.

6. Mâdles de maoins de 6 mios.-ler prix, W. A. lleburn, Sainte-
Ane de' Bellevue. 2e prix, S. Lesage, Stf?-Foye.

7. Femielles de 4i anes et plus.-ler prix, W. A. Rcbuarn, Ste-Aune
(tu Bellevtie.

8. Remelfles (le 3 ans.-ler prix, W. A. lleburn, Ste-Aune (le
Blelevuie.

9. Gédnisse~s de 2 ans.-ter prix, W. A. lleburn, Ste-Ane do
t3eltevue.

10. Génisses <le 1 an.-ter 1rix, WV. A. Reburn, Ste-Aune de
Bellevue.

11. Génisses de G mois el plus.-Ier prix, W. A. Reoburn, Ste-
Aune de l3ûllevue.

1'2 Genisses de -ninls <le 6 inois.-ler prix, W. A. Roburn, Ste-
Anne de Bellevue.

13. 7)>* Lpeati dle Jerscys.-ter prix, W. A. leburn, Ste-Aime de
l3ellevue.

CANAINh<S.

1. Milles de 4i ans el plus.-ler prix. J. Ernest Gaudet, St-Jac-
(lues (le i'Aelîgan.

2. Mâles dle 3 ans.-ler, prix, J. t. Tarte & Frère, Rlivièro aux
Pins. 2e prix, Mlédéric Beuchard, Baie St-Pau!.

3. Mâfles dic 2 ans.-ter prix, A. M. Bourget, Robervai. le prix,
P. N. Beaaidet, ltre, Baie St-L'aul. 3e prix, Ferdlinand Lefrançois,
Clidteau-lliclîer.

IL AI tlcs de t an.-ler prix, luf. Buttchard, Bate ,t.1>au. '2e prix
J. 1. Turte et Frère, Rivière aux lins. 3e prix, âMederic l3uuchard,
Baie St-I'aul.

5. Femelles de -'i anes et plus.-ler prix, J. 1. Tarte et Frère, le-
viére,-aux-Pans. 2 prix, Ignace Plamnuuidon, exzacquo, St.Raymoîid.
3a prix, Gitudet et iNireault, St-Jacques (le t'Achigan.

G. Femelles <le 3 ans.-ktr prix, J. I. Tarte et Frère, tItivière-aux-
Pins. 2o pîrix, Méderic BeucharJ, Baie St-Paul.

7. Génisses de 2 ans.-ter prix; J. 1. Tarte et Frère, Ilivière-aux-
Pins. 12e prix, Ferdinand Lefrançois, Ctî&teauiiclier, 3fa prix,
Gaudet et Mireault, St-Jac<ques de t'Acli*:gan.

S. Eemielles <le moias de 6 nois.-Ier prix, J. 1. Tarte et Frère,
Ilivière-aux-P'ins. 2a prix, L. et Lug. Tarte, Iliviùrt-aux-Pins.

9. Troupeaux de Oanadliens.-ler prix, J. 1. Tarte & Frère, ILa-
vière-aux-Pins. 2e pîrix, Gaudet & Mireault, St-Jacques de l<Aebi-
gan. 3e prix, 1P. N. Beaudet, Ptre, Baie St-Paul.

11OLSTEINS.
1. Mâfles de 4 ans ci pius.-ter prix, P. N. Ritubie, Ste-Aune de

la iPérade.
2. Mâles de 3 ans.-ler prix, P. N. Ritchie, Ste-Anne de la Pé-

-rade.
3. Milles <le 3 ans.-Icr prix, F. N. Iliclîie, Ste-Anu <le la t>é-

- rade.

4. Mâles de 6 mois el plus.-le r prix, F. N. Ritcliie, Ste.-Ane de
la Pôrafle.

5. Mâles moins de G mowis.-ler prix, P. N. Ilitehie, Ste-Aune
deo la Pérade.

6. Femelles <le 4 ans et plus.-Icr prix, F. N. Rlitclîie, Ste-Aune
du la PLrade.

7. Génisses <le 1 an.-ler prix, F. N. Rlitchie, Ste-Apn de la Pé.
radle.

8 Gân(sses de 6 mois et idus.-ter prix, P. N. Rlitclîie, Ste-Ane
de la Pérade.

9 Génisses (le moinls dle G nois.-ler prix, F. N. Ritchie, Sto.
Aine dle la Pôrade.

10. Z-oupesîe de llolsîin.s-ler prix, F. N. Ritchio, Ste-Ane de
la Pérade.

RACES CROISÉES.
Pour laiteries, provenant <le races pures.

1. Femnel les de là ans et pius.-Ieî' prix, Louis Ditranul, St-Ani-
braise, Québue. 2o pîrix. John F. L-arned, Cooksliire. 33 î;..ix, P>.
T. Licgaré, St-Sauvour, Quebec.

2. Femelles <le 3 ans.-ler ;rîx, Jaimes Watters, Qttéb"c. 2o prix,
Ls Durand, St-Anibroise, QuèZc 3e prix, P. N. Ritchie, Ste-Aune
de la Pôrade.

3. Génisse de'-, ans.- 2 prix, AxhhllWest, tttFoye.
30 prix, Ilenry Mess, Quùbec.

Il. Génisses de 1 an.-ler prix, P>ierre Lippaeiis, Rlimouski. 2e.
prix, F. N. Ititelîiie, Ste-Aune de la 1-érade.-3e p.*-x, James W;at-
tors, Québec.

VACHES LAITIÈRES.
ter prix, WV. A. lReburn, Ste-Aune dle Beltevue , 2o prix, Thus

Browun, I>etitc Côte, Montréalt- 3e prix, James Drummond, e.r-.quo.
l'otite Côte, MoniLtéat, 3a prix, E lzéar Marcotte, ex-xqito, 1 'ort,
neuf, Québec-

aîouFs GRAS OU DE TaA.VAIL
I. Boeufs <le travail <le tout dge.- ter prix, S. WV. leoster, Knowl-

ton, P. Q. 2e prix, EwoJudali, }Iillaurst, P. Q.
2. BSeufs de travail (nés en t883).-ler prix, Louis Jobin, ex-

-iuo SiAgustin. ter prix, S. Lake t Sun, exSquo, Eaton, P. Q.
3. Boeufs gras.-Meit eur animal de boucherie: 2o prix, Ewe

Judalh. lllliurst.

ESPECE OVINE.

COTS WOLDS.

t. Mdies <le 2 anes et plus.-ler prix, ELoîreouîniet, St-Françeas
de Sales. 2o prix, Alfred Itocli, St-Norbert, P. Q. 3L- prix W. 11.
& C. Il. bicNisli, Lyiin-Leeds, Ont.

2. Mâfles de 1 an.-ter prix, Nap. Larochelle, St-Ilatl rE-'rmite.
'le prix, Etloire OJuimpt, St-Françgoi% de Sales. 3e prix, W. Il.
C. Hl. McNisli, Lynn-Leeds, Ont.

3. Mâiles de l'annde.-ler prix, Alfred Rechi, St-Norbert, P. Q.
2o prix, Ai-sène Denis, St-Norbert, P. Q. 3o pîrix, Eloir,, Ouiimnet,
St-Fi-a uçois de Sales.

i Deux brebis de 2 ans el plu<-ler prix, Arsènû Donib, St-
Norbîert. 2e prix, Mloire Oialmnet, St-Frauçois de Salos. 3u prix,
WV. Il. & C. II. %IcNish, Lynn-Leeds, Ont.

5. Deux bre bis de t anz.-iet prix. -,Ioire Ouiniel, St-F-ranç.-ois
d~irs prix. Napoloni Lachapelle, 'St-l'aul l'Ermite. 3o prix,
W. Il. & C. IL. MciNisli, Lynn-Lecds, Ont.

G. Deux brebis <le l'année.-Ier prix, Alfred Rech, St-Norbert,
P'. Q ?e. prixi, W. Il. & C. Il. MeNish, Lynn-Leeds, Oiat.

L111CESTERS.

1. Mâ(les de 2 anes et plus. - 1er prix. .James Cowvan, Allaai<s
1,orner. 2e prix, Hjugli Brîowna, St-Joaclîim, P. Q. 3o prix, Josephi
Mathaieu, 8t-Jaclaîm. P. Q.

1_ Mâles tic 1 an.-Ier prix, <lames Co*%Van, Allan's Corner. '1e
prix, David B3axter, North Georgetown. 3o prix, Françeis Desjar-
danes, Ste-Rlose, P. Q.

3. Mâiles de l'année.-lc r prix, Dava I 1Bax ter, North Gecorgeto wi,
2o prx, James Cowan, Alhnws Corner. 3o prix, F'r. Dcqjardurîs,
Ste-Rose, P. Q.

.ï. D)eux brebis <le 2 ans et plus.-ter prix, 'W. Il. & O. Il.
%McNisli, Lynn-Leeds, Oîît. 2a prix, David Baxter, North George.
lown. 3e prix, James Cowau, Allen's Corner.

5. Deuxc brebis de 1 ant.-ler prix, James Cowan, Allan<s Cor-
îîvr. 2o prix, David Baxter, Northa Georgetown. 3a prax, Joseph
Gadbois, suar, Terrehenno.

6. Deux~ brebis dle l'aitnée.-ler prix, James Coxvan, Allan's
Cornier. 2o prix, David Baxter, North Georgetown. 3e pri', R. S
Tozer, Qtuébec.
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1. Miles <le Tans el1 plus. - ler' prix, 'qj1iirin Oifilmet, S-rn
cois de SU.es. 2o prix, 1Fiançois De.jardims, Ste-itose, r>. 0,

-2. M<:'es <le 1 an.- Icer prix, Mloire Oîiiin.- t, Sl-Friîç(ois do'
Sales. 2e prix, Clovis Ottinet, St-Friîçiiois (le Sales.

3. Ml<l's l'année-lter' prix, Clovis Ouii-î', st FrauVrois d ae
4l. Dleux brebis <le 2 ans et plus.-ler prix, Eloi'e* OtinuîtA St:

Franvois de Sales.
oxFRoiîS Elm~isiiî ovs

1I. Mâles <le ans 2 et plus.-Jamnvs Neilsoii, Iiiii-I.eeIs, Oui.
2. Mâlles (le 1 at.-. lei, prix, Jaines Nem lsoii, L%~ iiiî.Leeîs, OuLt
3. Môles <le lVannée.- Iei, prix, ,Iaines Neilsoi, byiiu.-Leceds,

Omît.
4. lDeux brebis <le 2 ans el plue.-lei' prix, Jamnes Neiison,

Lyiiin-Leetis, Omit.
5. fleur brebis <le 1 tziz.-ler prix. Jrnnes .Neilson, LI-imî-Led,

Ont.
G. lDeux brclbis dli l<muul;é.-lcr prix, James Neilson, Lynn-

Lee'ls, Ont.

1. Mles <le <leux ans et plus.- 1Ici' pr'ix, W. Il & C, il .3tcNisli,
Iynn.Leeds, Omît. 2e prix, G. \V. Fuller, Cajîletomi.

.Môe<l1 n-ici, prix, W. Hl. &< C. Il. MeNisit, Lyni>-
Leeds, Omît. 2e prix, G. WV. Fuller', Capletomi. 3o prix, Jaimes
Neilson, Lynm-L es) Omnt.

3. Miles <le l'année.-ler prix, M7. Il. & C. Il McNislî, Lvinn-
Leeds, Ont. 2e prix, G. NV. euiller, Capfleton.

4l. Deux bérebis <le2 ans et plus -lieî prix, G. WV. Pti lIer, Cale.
ton. 2e pr'ix, W. Il. t- C. Il. McNisli, Lytii-Leegls, Omît. 3e prix,

5. lPeux brebis de I an-ler prix, W .&C. IL NeN.sli, Lynn-
Lceds, Omît. 2c prix, WV. F'uller, Capleton.

G. lieux brebis <le prnue.l irx, G. W. Fuiller, Capletomi.
2c pix, W. Il. & C. Il. MeNisli, Lytiii.Leceds, Ot.

SOTH [>OWNS.
1. ilâ(les de 2 ans et iplus.-leýr p)rix, W. Il. &< C. Il McNish,

lynim.Ledls, Ont. '2e prix, Il. D. Moorc, bloore's Station.
2. Milles dic 1 an.-ler prix, W. Il. & C. Il. MNlI, .iimn.L"-eds,

Omît. 2e pr.ix, Peter' Youlig, ltocklield, P. Q. 3e, prix, J. È. I"ortier,
Berthmier (ou bas>.

3. Mâ1(les <le tn e-erprix, WV C. &< C. Il. LyNî Iî in-
Leeds, Omnt. 2e prix, Il. 1) Moore, Mottr-'s Station,.

21. lPeux brebis <1<' ans et plus -ui' Wrx,~ Il & C Il NlcNiiî,
Lyon-Lee<ls, O,ît. 2c prix, IL D. .Nuorî', Moore's Stationî. 3e pr'ix,
'W. il. Tor Qtiehec.

5.Deux brebis <le t an -ei' pirix, '\V. Il. &- C. ILMNs, Lynn.
Leeds, Ont. 2e priç, Il. 1). Moore, Mo rt,'s Station

G. Peuxr brebis <le 1'<uîni, .- Ies' prix, W\%. IL. & C. Il. N;cNisim.
lýynt-Leedis, Omit. '2e prix, Il. 1). Moorc, Moor(es Station.

RACE iLEA iAiE..N.

1. lPeux brebis (le 2 <mns et plus- Iei' prix,1 Adolph)e <jiimt,
Laval. 2c prix, Fr. Desýjardilis, Ste-ilose, tP. Q. 3e prix, Il. S
'rozer, Qsîmébcc.

2. Deux b;ecbis de 1 an.-Ier prix, Adolphie Otiimet, Lavai. 2e
prix, P>eter Yaimg. lockiel<il Il Q

3. Deux brebis <le Vannée r-Iei' îmrix, Il. S '''r, iil'.2e
prix, Eloire Ouiniet, St-Fi'un Vis tie Sales.

RiACE MiÈLÉE.

Laine moyennme oit courte.
1. lieux brebis <le 2 ans et plus.- 1er pirix, Pecter X'otng, Hock-

field, Il Q. 2c prix, G. WV. Fuller, Capleton. 3e prix, Plierre Lepmme,
Itimoilski.

'2. Deux brebis <le 1 anz.-ler prix. laines Necilson, Lynu), Omit.
2c prix, G. W. Fuller, Capletomi 3e'prix, Il . 1).Moore, Nioore's
Station.

3. Pieux brebis <le l'anée.- Per prix. GJ. W%. leuPrem, Capieloi)
2c i)rix, Pecter 'Young, IlocIdicîd, tP. Q. 3e prix, Il. 1). Metore,
Moore's Stationi.

aiou1,TOxS GRAXS.
t. Detix mâles cliilîrés. gras.-ler prix, James Cowem, AIIan's

Corner. 2e prix,\V. A. Tozer, Québec.
2. lieux femnelles qrasses.-ter pr'ix, WV. A. Tozer, QttUhec. 2e

prix, David Bazter, N4orth Georgetow.

ESI>ECE PORCINE.
IiERSIiES.

1. Mlels de 2 ans et plus.-Ier prix, J. J. Williamns, lCnowiton,
P. Q.; 2t, prix, W%. Il. & C. If. bMcNilJm, Lynn, L.eeds, Oint.

2. Miles tic 1 ait ei moins (le 2 anse-ler prix, NW. Il. &~ C Il.
MNeNkli, lvint, L.eeds, Ont.

3. 11ciles au-dessus de G mois- Pri prix, Wilfrid Oitinhet, Sto
Ilose, P. Q). 2e prix, .1. S. Williams, iCiowlton, 1'. Q.

Ai. Villes au-dessous (le 6 îuois-Ier prix, ,James Il. Loyd, St
Lin, V. Q.; 2e prix. J. S. Williams, Knowltoîi P'. Q.

5. Femelles le? <mu et3c plus-ter pri, NV. Il. & C Hl. MeICNît,
Lynnl, Leeds' Onlt

6. Feelc<le ti 1m tc plus - ler prix, W. Il. & C. Hl. iNeNisli,
Lymmn), Leeds, Oui. ;2c prix, .1. S. Wmlliains, Knowlioii, P. Q

7. Femeclles au-essus de 6 mois - leir ui ix. \V. Il. & C. Il. Mu-
Nisi. i, L ceds, Oiet. 2e prix. Janivs H. Lno <1, S.~ai~î-
Sa les ; P' prix .1. S. W illiaîns, K nowl ton, P>. Q.

8. Femîelles au-dessus d i m 1ois - Ivi' pix, Na puieoi' La;clîn.
pelle, St-latit l'Hiermiite -; 2t prix, W. 1l. & C. Hl. àIý 'Nhi~, Lynîi,
Leeds, Ont.

9. Femelles de reproducliwn, avce jiaitée (le pas moins <le 3 non>'-
rissons-ler prix, Eloire Otîinet, St-Fraiicois de Sales.

1. ilâles dc 2 ans el plus-ler pi'ix, Josepli Vvatlierston, Crodît,
Ont. , 'le prix, Jlames Jarvis, Milton. Ont.

2. Mâles <le 1 ant et moins dle 2 -lii, .losephi Icatlierstoîî,
Credit, Ont. ; 2o prix, Jamies .Jarvis, M i lion, Ont.

3. Mles au-dessus <le G ??lois et moains <le 12.-ler prix, Jloseph
Featlierston, Credit, Ont. ; 2t- prix, .laines .Jarvis, Miltoni, Ont.
3e prix, Eloire Offimet, t.'rn isdu Sales.

21. Miles aiu-dessous 'lc G linois-lcr prix, James ,a iMilton,
Ont. ; 2e, pr'ix, Josephi leatlietstoii, Cî'edit, Ont.

5. Femelles de' 2 ans et plus - ter prix, James Jarvis, Milton,
Ont. : 2c prixý, Joseph Featlicrstor,, Crc.Iit, Onît.

G. Femelles <le 1 an ct oins <le 2-2e prix, Josephi Featlierston,
Ci'e<it. Ont

7. 1-eyelles tle rlus <lc G mois cl mnoins <le 1 2 - 1 er prix, Josephi
Featlicrstouî, Ci'edit, Ont. ; 2e pr'ix, Jamîes .iaîvis, Miltoii, Ont.

S. Femielles <le moins <bp G muis-ler prix, Jose là Feathcrston,
Credit, Ont. ; '.I prix, Wqfliirin Oimiet, Lt Franvois (le Sales.

9. Fei ellesidc reproduitction, avec portée <lepas moins de 4-ler
p)rix, 1). T. Légaré, St Sauveur, Quebee.

ESSEX.

1. Mâtcies <le 2 ans et plus-Ici' prix, James Jaî'vis, Milton, Ont.;
'2e prix, JToseph Featliestom, Credit, Ont

2. Miles(de 1 an et m)oines <le 2-ler prix, Taînes Jaî'vis, Milton,
Ont. ;2"- prix, .Josefliî Featliprstoti, Creilit, Ont.

8, Mô1(les de, G fiois el moins de 1 2-lei'prix, Joseplh Featliers-
ton, Credit, Ont. ; 2o prix, James Jaî'vis, M ilton, Ont.

4l. Mâlles <le moins de G mois - ter prix, Jloseplh teatlierston,
Credit. Ont «2e prix, James Jarvîs, Milton, Ont.

5. Femelîles <le .1ans et plmss- !er prix, ,losepnh Featlîerston, Cr'û-
dit, Ont. ; 2P pr'ix, James Jaî'vis, Milton, Ont.

G. Femelles <le I ant et moins dec 2-1er prix, James Jarvis, Mil-
ton, Ont.

7. Femelles <leplus dle 6 mnois et moins <le 12- ler' prix, JIosephî
Feathierston, Credit, Omît. ; 2o prix, James Jarvis, Milton, Ontario.

8. l'eniflls <le moins dc G mnois-ler prix, .JosephI Featherston,
Creilit, Ont. 2o prîix, James Jarvis, iNilton, Ont.

1'OLLOD CHINAS.
1. tilcls dec 2 ans et plus-ler prix, JIames filr% is, Millomi, Ouît.,

2e prix, Levi Il. Whitman, ICnowvIton, P. Q.
2.Miles dle 1 ant et mnoins die 2 - ter prix, Levi Rl. Whiitman,

IKnowiton, Il. Q.
3. 3Mâles de plus <le G )?lais et mains <le 12 - ter prix, Levi Il.

Whuitmnan, Knoxvlton, p. Q.; 2c prix. Jamnis Jaivis, Milton, Ont.
4. Mâ(les tle umoinis <le 6 mois - ler prix, Levi Il. Whiitman,

Knowlton, P. Q. : 2c prix, Jamnes ,Jarvis, Milton, Ont.
5. Femeltles de 2 ans et plui-Ici' prix, James Jarvis, Milton,

Ont. ; 2c prix, Levi Il. W%%lîitinan. ICnowlton, 13. Q.
G Feenclesd tI an el moinî <le 2-Ici' prix. James Jarvis, Mil-

tonlé Ont. : 2o prix. Levi Il. WtViitînian, ICnoiton, 1-. Q.
2. Femezlles <le plus <le G mois et mnoins <le 12 - ter prix,

Adoîplie Oîmîinct, St-Fi'ançois do Sales; 2e prix, Levi Rl. Whit-
marn, Knowlton, P. Q.:; 2e p)rix, James Jarvis, Milton, Ont.

8. Femeilles tie moins <le 6 niais - ter prix, Levi I. Whiitman,
PColo,1. Q , 2o prix, O. Tiljbitts, 1CnowvIton, P). Q.

9. Femielles <le reproduction, avc une part' o <le pas moins <le 4-
ter prix, Levi Il. Wliitinii, Knowvlton, P. Q.

YOiIK5IIIfES, CHIESTERLS, ETC., ETC.

1. Mâliles de 2 ans et pdus-ler prix, Josopli Fctîerston, Credit,
Ontario.

'2. Mâles de I a»t et moins de 2 - ter pr'ix, James Il. Lloyd, St.
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Lin ; 2e prix, .1. E. Fortier, B3erthier (on bas) ; 3e prix, JosC1pIi
Feallierslon, Creilit, Ont.

3. Miles dc plus <le 6 )rjois ci moins tie 12 -2e prix, Mloire
Ouimet, St-François (le Sales; 3e prix, Joeph Featlîerstoîî,
Crcdit, Ont.

4. Aiies (le mns de 6 'nois-ler prix, Lloiro Ouimet, St- Fran-
çois de Sales , 2e prix~, JToseph Fcatlier[Stoll, CrcIit, Ont.

5. Menclles tic 2 ans et Iplts-ler prix, Josephl Fealli î'stun, Cre-
(lit. Ont. ; 2o prix. Jainvs Jarvis, Miltonî, Ont.

G. Femelles (le 1 ait et mnoinî dle 2-1ter prix, J. E- Fortier, Ber-
thiecr (eii bas> 2e pri ' 'sepli Fcatiiersion, Crediit, Ont.

7. l'melles (le plus ticl 6 mois el moins de 12 -ter prix, .Iosppll
Featlîerston, Credit, Ont. , -.

S. MeieZes de inons tie G iois-ler prix, JTosephi Featlicrston,
Credit, Ont. ; '2e prix, Eloire Ouiîiiet, St-Fraiîeois <le s1les.

9. 17einelles <le reproduction, av'ec une pilrtî'c <le pas moins
(le 4 -ter prix, Jamis Il. Lloydl, St Lin, Il. Q.

RACES cutoisâsE.-Grandcs races.
1. Femclles <le 2 ains ci plus-lter prix, ,lînies Meilsoii, Lynn, Ont.
?. Femelles de 1 an et mnoinî de 2 - ter prîix, James Neilson,

Lyrin, Ont., 2o prix, Levi H. Whîitmnan, Know'lton, P. Q ; 3c
prix, W. A. Tozer, Québec.

6. Ilanbourjs, noirs à lutt blainclî.-ler îîr;x, .Josephi Dorval,
Lévis. 2-o prix, Louis Otîranil, St-Ambroise, Lorette.

7. Leghîorns, blancs.-ler prix, Aug. [)olisIe, Québec. 2o prix,
P. Gal.,, Quîébec.

8. Ilotidait.. - ter prix, François Parent, l3eauport. 2e prix,
Louis Fleury, Qiîtébec.

9. lilytitotill flocks.-ler prîix, F. Gale, Québec. 2c prix, Jloseph
IDorva , M-viq.

10. Wyiandottls.-ler prix, Alfred Paquot,Danville, 1). Q. 2o prix,
Arcliîibatl WVest, Ste*F"oyo. Québec.

1l. Laiigslats.-2o prix, François Parent, fleauî)ort.
12. Gaine, ncýr à bulle rouge. - ter prix, L. Tr. IlébePri, Quùbfec.

2e p)rix, A. L. \Tallerand, Qîîéboc.
13. Gaine, pîbe,.-ler prx U]. Bonneville, Danvillo,P. Q. 2a prix,

Alfred Paqut, Danville, Il. Q.
14. Gafine, malais.-ter prix, A. E. Valleraîîd, Québec. 2o prix,

U. I3otntîviie, banville, M> Q.
15. Bantarns ga>nc,noirs à 2 b'alle rouge-ler prix,11. G. Collins,

chemin St-Louis, QuéSbec. 2e prix, Edward Carbray, Québec.
16. liantanis gaine, bruns -ter prix, Cutlîbert Beckett, Québec.2o prix, Edward Carbray, Québc..

~"
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3. Femielles <le plus <le 6 niois et enoiiî < le 12 - 1epi, Mtliias
iMlody, ''erreb)onne; 2c priix,.Ilamnes Neilson, L3'an, Ont.

/Ï. Femielles <le7moinç deG 6 ois-ler prix, J aies Neilson, Lynn,
ont.; 2e pîrix. Il. T. Légare, St-$Sauvetir, Qtiebjec.

RtACES cnoisÉE.- Petites races.
1. Femelles (le?2 ans et plus - 1I-I prix, W\. Ir. & C. Il. MeNisît,

Lyni, Leeds, Ont.. 2e pti, P. 'r. Legaré, St Sauv'eur, Québec
'2 Femelles <le 1 a el mnoins de 2-1er pirix.,%W. I1., CI. -

Nisli, Lyrini, Leeds, Ont. ; 2c prix, Adlplhe Ouimet, Laval.
3. Fýe;)elles de plus dte 6 mois et moins dle 12 - 1 er pîrix. W. A.

T1ozer, Québec; 2e perix, P 'r. Légaré, St Sauveur, Québec; 3e
prix, W. IL.& C. H. McNishî Lynn, Leeds, Ont.

4i. lemnetes <le mnoinç de 6 mois - ter prix, James M'atters,
Quéôbec, 2a pr'ix, Hlenry Moss, Ste-Foye;- mention honorable-
James Il. Lloyd, St-Lin.

VOLAILLES.
1. Bralvn as, couleur pille. - ter prix, Samuel Murray, Quîébec.

2o prix, 'W. A. 'rozer, Québec.
Q. Cocldnclîinois, blancs. - 1er prix, J. le. Fortier, Berthier (en

bas).
3. Gocliiiicfîinois, couleur chamois. - fer prix, %fadame C. B.

Wood, Québec. 2c prix, T. E. Gauvreau, Québec.
4. Dork(nigs, gris argeit.-2e) prix, Thomas Irving, Montréal.
5. Dorkings, nuancés. - 'er p)rix, Thc'nas Irving, Montréal.

2-j Henîry Mloss, Ste-Poye, Quî%bec.

l\ ' Im. 1

AVEC CORNES.

17. flantais gaine, argentés. - ter prix, Elzéar Marcotte, Port-
natif.

1 S. Dindes, bronzés-ler prix, V- l3onnevilte, Danville, P. Q.
19. Oies, Enibîon.-ter prix, Tliomis Irving, Montréal. 12e prix,

Ilugfli Browvn, St.Joacliim.
29). Oies, dle 'rotilotise.-ler prix, J. Trègget, Québec.

1c21. Oies, variétés. - ter prix, Il. D. Moore, Moorc's Station.
2eprix, A. Somerville, Iltintingdon,
22.- Canardis, Aylesbury-lter prix, 1. P. Déry, Québec. 2e prix,

W. A.* 'ru zer, Québec.
S3.* Ganards, de Ilouen. - ter prix, Il G. Collins, chemin St.

Louis, Qué.bec.
04.* Canards, de Pékin. - ter prix, A. Somerville, lluntingdon.

2e prix, Il. D. Moore, Mloore's Station.
.25. Canards, do Moscovie. - ter prix, G. G. Stuart, Québec.

,le pris, Edwvard Carhray, Québec.
26. Canards, variétés. - 1er prix, II. D. Moore, Mýooro's Stotion.

2e3 prix, IL. S. Tozer Québec.
27. Paons, ber prix, G. W. Pelletier, Québec.
28. Pintades.-lcr prix, H. D. Moore, Moore's Station. 2e prix,

James West, jnr. Ste-Foye, Québec.
29. Extras.-Ier prix,Jamcs NVattersex-.xquo, Québec, ter prix,

Thiomas Lebel, ex-xquo, Rtimouski.
POULETS

1. Braliteias, couleur Ilàle.-.ler prix, S. Lesage, Ste-Foye, Qué-
bec.
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2. CochinchinIois, couleur chiamois. - 1er prix, Mladame C. B.
Wood, Qué'bec. 2o prix, Ilon. Fre. Langelier, Québec.

3. Gochinchinois, couleur peordrix. - ter prix, Mladame C. C.
Wood, Québec.

4. DorAings, couleur grIs-blanc. - ter prix, Tîtomas Irving,
Montréal.

5. D)orkiings, nuanck'.-ler priix, 'l'lîonas Irving, Montré~al-
6. Espagnols, tnirs à fallo Manchîe.-lcer prix, 'L' GaI' Québee.
7. Leghorns, b)lancs. - ter prix, tle'giîald l3eckelt, Québhec.

,?e prix, Augustin Dol isio, Québhec.
8. Iloidans.-ler prix, T. Gale, Québec.
9. Ilolislî, blancs à crôto noirp.-Ier prix, T1. Gale,Qul.
10 Pll?ioiUlhs liorkî. t er prix, Edmuuîl Gowonî, Québec.

2.' pî'1ix, T. Gale, Quéh<
1l. L.ansql4ans - 1er prix, lirs Parent, Quîéhec.
12. Gaine, nîoirs à fielle rouge. - ter prix, U. Bonneville, Dann.

v'ille, Pl. Q. 2e prix, Alfred Ilsisiuet, Danvili", Il. Q.
13. Gaine, bruns.-Ier pris, L7. l3onneill1e, Dau% 111e, Pl. Q.
14i. Gaine, piles. - ter prix, U>. Bonîneville, Danville, Il. Q.

2c prix, Altfred l aqîîpt, Danville, P. Q
15. Gqne, malais. - ter prix, U. I3onnaville, l)anvilli, Il. Qs.
16. GanIm', vztrie-tés.-!f,r prix, U. Bonneville, ,tanville, Il.Q.
17, Jiantamns gaine, noirs à tsiIle rouge. - toi prix, 1h rhert G.

Collins, Quebec.
1l3. flianis gaine, bruns.-ler prix, C. l3teckett, Qîuébec.
19. ltiatas gaine, duckwing.-ler prix, Arthuîr Gowion, Qui%-

bec.
20. flantaîns garne, variétés.-I er prix, G érléon Laroquo, Qué.

bec.
21. Dindes, lîronzs.-lcr prix, Il. D. Moore, Mooro's Station.
prx 13B. A. R. Simard, L'Assompition.

22. Oies, Emblon.-lcr pris, Thîomas h'wing, Montréal.
23. Oies, le Clune.-ter prix, Il. D. Moore, Nloorelb Station.
214. (Jan'îrds, %yle.cbury.-2e purix, 1W. A. Tozcr, Québec.
25. Vanards, de- Pbékin. - ter 1rix, T. Gale, Quebec. Q4, prix,

AisclubaluI West, St.'-Foyi,, Québec.
26. l'iialudes.-ler pris, Hloraceu Mimîais, Lac Mt-Jein.
27. Iaois.-li-r prix, U>. Bonneville, Darîville, P. Q.

PIGEONS

1. l"antails, l'attos blanches et tôte unie. - 1cr pris, .1. E. .,'
tici', l3ertlîi-r (eri bas). 2e prix, W. IH. D. telliot. Québec.

2. Eanlails, noirs et hlar.s, tète unie et crète. - ter prix, J1. MI-
manzor G iiay, St-Sauveuir, Qu;-hec.

3. Totie-tc'rl!e.-2e lix, IJelle Elodie Duf'our.

OISEAUX DE FANTAISIE

1. Canaris, belgps.-ler prix, Einiltk Burcu, Qu-ôbee.
2. Canzaris, écossais.-ler prix, Einilo B3ure'au, QttôbCC. 2e prix,

Williami .olicoeur, Qui-be.-
3. Canaris, idlemauds.-cr pix, ledw,înu Carbray, Québt-c.
11. Canaîris, iiueilli une collcction.-leî' prix, Eriilei'.a Qué.

l)ec. 2c prix, Il. Brodeur, I)anvill*, 1P. Q.
5. Perroç,,ues.-ter iiiix,lNattli-wv l)ickey,CIiarletsbotirg. 2e pix,

W. Il. D. hîlioti, Qafeh'gc.

A.NMAuX OP FANTAISIE

1. Cochons d'Inde (cojup;oi. - 2e p'rix, 1). M. SIîatt!tl.ng, Qn*-
bec.

2. Rats blancs (couple).-2t) prix, Famille Gowven, Québcc.
3. Lapins, milles oreillards (coup'le). - 1er prix, Dette FSminu
uuvin, Ste-Foyee Québec.
Il. Lapiets, femelles oreillardes (couple). - ter prix, Dlie Emnma

Guévin, Stp,.Foyo, Qtîéb-c.
5. Lapins. milles Angoras (couplse.- 1er prix, Dulo Enuma Guc-

vin Ste-Foye, Québec. 2e prix, Famille Gowon, Québec.
6. Lapins, femelles Angoras (coupile). - ter pix, Ditp Emnma

Gué% in, Ste-Foye, Quebvc. 2o prix, Famia Gowon, Québcc.

INSTRUMENTS D'AGRICUL'rURE

1. Arracli-pierre.-ter prix, Edlouard Corriveau, St-fleuri, Lé-
vis.

2. Collection de charrues. - ter prix, I. .1. Latimer, Montréal,
(P. T Légaré, agent à Québec).

3. Collecion d'insitrumîents aratoireis. - ter prix, Il. .1. Latimer,
Montréal, (P. Lêgaré, agent à Québiec). 1,, prix, rost& Wod(,
Smitb's Falls, Ont.

4. Collection d'in.struîîcitis aratoires pc- 'r emploi mnanuel. -

ter prix Hl, J. Latimer, Miontnréal, (P. T. Légaré, agent à Québec.)
2 lixs, Frost &WVoor, Smlitli's FaIls, Ont.

PRODUITS AGRICOLES.
GIIAINS, ETC.

I fil4re 19<l'hiVer, '2 IiIliots-lor pi'ix, B3. A flochi Simnil,
l'Assomption ;2u prix, Emilo Simard, l'Assomption.

20 lits, blanc du intep-Ii prix, C. C. Clevelandî, l)aivillo,
Pl. Q. ;2e prix, Inames l'oepcPtite ihviùre-, Q.

30 Blé îotge (lit printeîîps-loi' prix, EtzCýtr Marcotte, [sort-
neuf; :le prix, lIaines '«sjîîî, Saiuite-Voye, Q. ; 3e pix, C. C.
Clevelandl, l)a ivillo, Q.

pi'x, I'tNlrtiu, ait-Epri ,3e prix, Thl'as Irvinîg, bîMut-

elo Orgle ti six raîîgs-Ier prix, Arcliibalil West, SiieLoe
Q.? 'ris, Dav id Mar'tin, Saint-Espr'it . 3e pi,''o sIr<vinîg,

6n Orge noi,'e-ler prix, fî vi Il. '«liimnu, Knowlton, Pl. Q.
2e prix, Il. S. 'Iozer, .iét' 3c pr'ix, W. A. 'Tozei', Québhec.

7e .Seil,-l er prix, Edouard Fei'I.und, Laorai"ý; 2o prix, Oli-
vier' îullr'yifi, Saiuît-Alexis . :Ie prix, Clet Miî:rtiri, Saiiut-Espr.t.

80 Av'oine blancle-Ier prix, Clet.NMartin, San-sii 2e prix,
Jlames %Vest, jr, Sainte.Foye, Québhec; 3o prix, Arclîibald W«est,
Sainte-Foye, Quèbec.

9o Avoine neire-ter prix, Clet Martin, Saint-Esprit. 2e prix,
Toussaint Lamarchie, Saint-Esprit ; 3e prix, Davidl Martinî,Sii-
Esprit.

10o Pois <le clia<iiip-ci' prix, Joscll Galbois, sr,'ITerrebonuii
2v prix, Josepli Gad bois, jr, Terrebonne, 3o prix, C. T1. Pu'eîutet.
Saint-N icolas.

11Io Pois Murrofa-ler p)rix. .Jaiiies W«est, ir, Sit u,
2o pirix, Dauvid Mdrîtin, Saluit-Esprit ; 3o pîrix, Arclmibîîlsl West,
Sainte-F3oye, Québec.

l2o Sai-ra:;ii-ler prix. Auchilpaîl '«est, Siiî-oe îée
2o prix, Olivier B3eau i',autl'xs,3o pèrix, Clet NLir'tiai, Salnt-
Esprit.

13o I.cntilles-I er prix, Davidi Marin. Sint-Ls1e'it ; 2e prix,
Clet Mar'tius, Saint-Esprit :. 3c 1 î'ix, A Itoi ne Laia relis- Saiuiit-LEpi-i t.

l4o Pères blanclies-Ier prîix, David Marti'in, Saint-Espriit ; 2-e
I'ix, Aî'cbibalit WVest, Sainte-Faye, Qîr bec.

l5o Fè'es pour' c'leiau-lei' prix, D)avidl Martin, Saint-Espr'it;
v' pi-, litîîi <is lI-îwi ig, M ontréalI.
I16o filé-il'l,îde lanc-I"r pixs, Elounrd Forlandi, Laîtoraie '2c

pixs. Lotiis I 'è,piutt, Lanloraie ; :le lixs, Fraînçois D)esjan ils, Ste-
Rose.

l7o tid''ncîouc er prix, C. T. Paâquet. Sainit-Nicolas.
2o pris, Edourd Fcî'Ianl, Lanoraie; 3o pris, Louis PAilquet, La-'
noraio
GIIAINS EN GERBES-FOIN t>llESSî--PROl)UI'rS' DE SI LOS

10 o Rt; d'automne, 3 gerlies-l"r pris, ,los A. Pllain, Sint-,-Fove,
Québec : 2e prix, J. Bell Foi'sytli, Quiehec , 3e prix, E-ni*1e Simad,,
L'Asqsomptioin.

2o Seigle td*,itioîîînc 3 gorbes.- 1 or prîix, C. T. P1 iti,, Saîint-
Nw<ula"ý , 2c pri'îx. EZluar d Ferl.uud, Ltiiorae, 3e prinx, btfle
Simarîl, Lý'Assompiltion.

3o Orge ttaîutoine, 3 ,grlbes-ler prix, 1). Tr. Légaré, Qui-bo;
2e prix James West, ju', Sainte.Foye, Québec.

4eo Orqe tic printlemps, 3 gerbes-ler lix. Arclîibalil W\est,
Saii. Ov, Qéhc- 2o prix, ,Jamnes W«est, jr. Sainte-Foye, Que.

bao Avie blaneche, 3 gorbes-ler pr'ix, Jamues \Vest, .jm,. Saîinte.
Ptive, Quelîc. '2e pris, Th'lomas Irvmig, Mlontréal ; 3o prix, Ar-
chibald W«est, ISainte-rioye, Quèbcc,

Go A1voine noires 3 gerbes-ler prix, Jani.'s W«est, jr, Sainte-
Foye, Quehîco. 2e prnix, Archibald W«est, Saint"-Foyo, Quebcc.

7o Bld-d'inde, 3 gertes-Ier prnix, Edouiard Fci'laii., Lanioraie;
2t, î<î'î. G. r1. PAàquet, $aiit-iNicolats, 3o prix, ,Jainos Wecst, jr,
S.;îint .Foye, Québec.

8o filt dit printemps, 3 gerbos-ler pix, 'rhomas Irvinmg, Mont.
ruais, 2u pix, Ekluuarud Furland, Lanornie , 3o prix, Aretuubatd
West, Saiiite-Foye, Québec.

90 Mil <le prinlemps, 3 gerbas-ler prix, Arcliibalîl W«est, Ste-
Foye, Qué'bec.

10o Foin pressé, en balle, pour l'exportaion-Ier prnix, P. T1.
t..%garé, Québec: 2o lix, J. C. Malono, Trois-llvibreis.

1 *0 Etîsilage -tcr pris, Il. S. Foster, Kîiowiltnu, P.Q

PETITES GRAINES DELS CIIAMPIIS.
LIN, CiiANVIiE, UOUUil.ON, ETC

Io Graine <le mit, 1 minot-ter prix, Antoinîe Launarclio, Saint-
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ESJ)rit .2o îr;x, '1oissî,int Lýamaruliv, Sit-sr 2o. prix, Ar-
ciind We,.t, Sainite-Feoye, Qu.,9bec.

2o Graine (le Biay, Yirass vivace, 1 utino-ler pr'ix, Olivier
B3eaudIry Saint.Aléxis.

3o >aiwd tri/ ièle, Ji niiîot-Ierî p>rix, Olivier flîaud(ry, Saintl-
Alexis; 2e prix, Ariffiur l3eaudry, Saint-Aloxis; 2Ze prix. Edouar'd
leeriai, FLancraie.

tie Graine de tri/le, Alsic, J minot-ler prix, OlIivier Iîcaudry,
Saint-Alexis , 2o prix, 13. A. Simard, 1,'Agsonmption.

50 Graine (le trile blanc, J minut-ter prix, Olivier 11'audî Y,
Saint-Alexis; 2o prix, B3. A. Il. Sîm:îrd, L'Assoniption.

6o G< ainie e lin, i minut-i<'r leri%, David rtuSî-Ipt
')o prix, Clet Martin, Saint-Esprit.

7o Graine (le nardis de Sub'/e-tur prix, Antoine Lainmrcîei,
8aint-IEsprit, 2o pîrix, David Martin, Saint-Esprit, 3epi, iie
l3eaudry, Salint-Alexis.

8o Gr-aine de navels Greysone-ter prix, Arthiur i3eaudi'y,
Siiit-Alexis,-2e- prix, Olivier Beaudry, Saint-Alexis.

9Jo Gr-aine de carottles blancLes, de i)elgiqte-ir prix, D)avid
Martin, Saint-Alexis, 2e' prix, Olivier I3eaudry, Saint.Ae.is , 3v
prix, Autuinoc Ltnuarclic Saîit-Esprit.

Iou Gr-aine <le betteraves, rouges longues- ter prix, Olivir
Be~~~~udî ~ I priax.Aexs 2 Antoiti Lani.,îrelie, zlai ntpi,- t

3p. i<rix, Arthiur J3caudry, Saint-Olexis.
11 u Gr-aine <le beticraves, Jaunes (G1olî')-Icr prix, David Mar'-

tin, Saint-Esprit, 2o prix, Ohvicr I3eaudry, Saint-Alexis.
12o Gr-aine (le uiillei-lî-r prix. Ciel. Martin, Saint-Esprit; 2ô

prix, Aii[tuiiîe Lraniî' relie, zýaint Espjri , .3o prix, Arthur Beaudry,
Saint-Alcxis.

13o Graine dle foin /oni-es-ier prix, Arthîur l3eauulry, Saint.
Esprit '2 prix, Clis. Granît, 'rîoriuury , 3o p)rix, Antoino Lamar-
cli,, Saint-Esprit.

I lu Graince% de canne à iucre-Ier prix, Olivier l3eaudry, Saint-
Alexis.

150 Sorlghol à balais, 2$1 i1 <i ns- 1 vî' prix\, Joeph Gadhdis, sr,
Toc'i rt-Iuiîiii< . priîîx, Arituiii- Laiiîai-cle, Saint-Esprî t ;, 3e prix.

16 Lin un filasse, 56 livres-Ici' prix, Josephl Gadhbois, sr, Terre-
bonnie; 2e prix, Olivier Bîeaudry, Saiiit-Alexis; 3o prix, Arthur'
Bcaudiry,Sin-Ix.

t7o Ch'Ianivre enfilasse, 5)6 livres-ley prix. Emilo Simard, L'As-
moinpti.,iî 2e lirîi, El. ir. L'A ssuiption , 3e prix, Arithur

18on iii y a ii L;Aleix Luuis Au.olet (lit Lapoint.., tlt

Io l'afaes, Garn'l, C/titis, ogs-lvi- prix, Jamî.s We(st, jr,

V. 1'. egarye, Qîaiibec;2e prix Qé.leWter, uôc;3prx
2o Pl'aleà. Garnet Chilis laîie-c'prix, And. Fleming,

Sniite-FoyP, Qîî.licu.
30 Patates, »Fi'ly Godlerio'/î - I"-r prix. James Gillespie, Petite'

IliviÛre, Quete - 2,! prix, R. ýZ. 'ore, Qn<iiee.
4eo l>aloi es,&'rly Blosc-ler prix *laîncs WVest, ji..SitaFv'

Quorbee; 2e priix, J. B3. Myno Gr'ay, Qu,.lîue; 3o prix, G. A.
Sloyd, Saint-Lin.

5o Pl'aes, vari(,és-ler prix, Arcliibald W~est,Siic-o,
Québec; 2o prîix, .Jamnes West, jr, .3ainte-Foye, Qu'.;3o prix,
hlonoré Lortie, La Caiiai'dièré, Québec.

Go laIti/es, collcetion-ler prix, P>. 'r. I.-gari-, Saîîît-Sauvour,
Qeiéhvc, 2e pr'ix, T1hîomas Bleckett, Quèbre, 3e prix, Pierre L11.-
liens, Rîimoeuski.

on Navets de Stièle-iî'r prix, Il S. Tezer, Qué~bec-, ?o prix, W.
À 'Tozer, Qxuébec;- 3o prix, Joseph A. Plain, Sainte-1ioye, Qii;bec.

8 Navets blancs, Globe- 1 or prix, Il. S. Tezeî', Québec; '2o pr'ix,
Arclidîald West, Saintc'-Foye, Quîébec, 3 o! prix, W. A. 'Iuz r,
Qîuébec.

<Jo Navets jaunes d'.4l'erdleen-lei' prix, Il S. '1'zer, Quebec.
2n prix, William leek, SainteoFoye, (ittebuc , 3 î>nx, W. A. 'ruzer,
Québec.

10o Betteraves rouges longites-Ier prix, Th'lomas Irving, Moi t-
réal ; 2o prix, Pierre Lortie, l3eauport; 3a prix, P. P. Lûgaré,
Sainii-Sauiveur, Québec.

1Io Betteraves.jaunes G!obe-ler prix,Thomas Beckett, Québec;
«2ù prix, 'rlomas Irving, Montréal.

12o Better-aves jaunes long. 'es-ier prix, Thiomas Irving, Mont-
ri-al

13o Kohl-Rabi--ler prix, Thomas Irving, Montréal.
14o Betteraves à sucmrei prix, Thomas Irving, Mionttéai ; 2o

prix, ]Roch Simard, L'Assomption ; 3e pix, W. A. Tozer, Qu ibfec.

lào Panais-Iter prix, W. A. Tozei', (~iIe;2e prix, Thiomas
i3ecett, Québîec; 3o prix, Tîteinas Brewnî, Qtti'Iîec.

tGo Cilt'eiiillî'ç pote iaîu-I pr'ix, Ilierre Lortie, Beau-
porit -, 2c lixs, .'nes Watters, Québc; 3e prix, 1). T1. Légaré,
Sa int.Salivaîu, Quèeîc

TrABACS.
11ÉC0I.TES îlE 18S6 E~ - M7.

I. Collctionî nainin4,c tic 'Patiacs en fe.('ci es -1er prix, F-.
Foulclir, St.Ja, îis 'l Aeiigan ; 2o prsiix, il.. L. Fouchier, St-
Jlaicu<es (P1'' I Adiig,îil , 31! pix, Louis Iliquv tte. St-Jacques (le
VAciîigan.

'2. 7'abac coi4pé, 10 lii re5,.-Ieî' prx l. A. M. Foucheîr, St-.lac-
ques glo 'Aciiigan, 21, pri%, Il. L leuclier, St.Jacques (le i'Aci.
gin ; 3o prix, Edeuaî'd Fe'iland, St Jlacques de I'Aclîigari.

3. Cigarcs fabriqués avec dli latac canadlien -I1ci' prix, le. A.
M.Fuîîiei, St-Jacques dle l'Achigan , 2o prix, Louis Piquette,

St Jacques de l'Achiigan.
IL Tabac canadien en fettille,%.-l eî prix, le. A. M. Fouceri, St-

Jacques dle i'Aclîgan; 2e pri'x, Edoutardl Fci'iaxd, Laîto'atu; :le
lorix, Louis 1'aiuet, Lanoraie.

5. Taibac dit Gonnecticii.- lii pr'ix, l. A. M Fouetter', St-,inc-
qiies <le P'Achigan; 2o pix, Olivier Beaudry. St-.Aloxiq; 3o prix,
Antoine Lamarclie, St-Esp)rit.

6. Tabac Ileser.- ter lix, F. A. M. Fouchier, st-Jacqutes (le
l'Achîigan, '2o prix, Edeuard Ferland, Laneraie.

7. Tabac W/itie Btir/ey:- 1er prix, le. A. M. Foucher', ,,t.Jac-
ques (lo l'Acliign; 2e prx Il. L. Fouchier, St-Jacques <le l'Achui-
ganl, 3o pmrix, Luis Piquette, St.Jacq u c'Achîîgan.

8. Vibac d/e Pilîa n.ei riOiier l3eaudry, St-Alexis,
2u prix, F. A. M. Fouet er, St-Jacqties (le l'Achîigaîn.

9. Tabaîc du Kenitickî.-ler prix, F. A, M. Fouicher, î-.Jacques
(le l'Achigan; '2o prix, I I. L. Foucher, St-Jacques de 1' Acli.gan
3o p<rix, Louis Piquette, St, Jacquet> du l'iAclîîgan.

10. labazc canadien Jonfcue--i<ôe Isephl P>oirier,
Qué'bec, mention hionor'able; Feulx Lacioi; u"ee

PRO)DUITS DE LA LAITEIE.

t. Botii'p'c pr'opre aà'.Vo'aîn 3 tîîie>ttes.-Rev. .1. O. LaI>on.
té, Ptre, Ste Tiierése ; 2e prix. Il. Coutur'e, M.11, N.-D. (le L:iter-
iié'<, Lac St-.ieaut , 3e pîrix,.1fI s-'pli Pepi u, ex-.vCq î', $1t4eaclii ,

-Gaudet et Mîrauli, ex.n'q île. St.-.acqtics ul<î 'Acliigan.
2. 7ïnette (le beurre en eli/t'tr expédiée, provîenanrt ud'une,

laiterie privée.- 1 <'r prix, .1. N. Ilitclie. Ste-Aune de la Péraîle.
3. Mleilleure- tinette de t'cîn're, 28 livres.-Ioî prix, Alexis

Ciuicoine, St-Marc; 2o prix, Azari"ý Mireault, St-Jacques (le
l'Achigau; 3e p)rix, J. N. Ilitchie, Ste-Anne tle la 1>rade; 4o
prix, laines West, jnr., Ste Feye, Québec.

4.Beurrec de laiter-ie, à l'usage (le la tabie...-ler prix, AMarie
Mire.iuit, St.-lacques do l'Achuigan; '2e prix, Vvo B 1silo Olivier,
St-Nicolas: 3o prix, Aifreil C'outuire, St-A.ugustiii; 4ie prix, J. S.
Willims, Knowlton, P.Q.

5. F,'eînage dle ianuifaciiure, 2 (le .10 livres chaque. ibrique au
iiiwi dIaoùt.-lei' pirix, John A. McDonald, St.liyacintle; 2e
p)rix, Brodeur, Taché et lorigiiault, St-Mai'cel. PI.Q.; 3o prix,
Numna Bernateliez, St-Tlomas; lie prix, Chiar<'s Meunieir, St-Clà-
saire.

6. 1,'eînagas non coloirés.- ler i'ix, Chiarles Meunier, St-Césaire.
7. Proiages û la Crêne.-ler prix, P" X. Côté, Ste-Pétronille,

1. O.
8. I'onages raftinés.-ler priix, P. X. Côté, Ste-Pétronillo, 1.0.

SUCREB, MIEL, XTc.
1. Sucre.d'ofrable en pains, 10 lii'res.-Icn prix, Ambroise La-

r<vière, St-Ours; 2o prix, Edouard Fcrland, Lanoraie; 3e prix,
Ohiarles Meunier, St-(ýcésaire.

2. Siropi d'érabi'. <1887k, 1 gallum.-ler pirix\, C. T. Pàquet, St-
Nicolas;* 2o prix, Alfred Coutur'e, St-Augustin :3e prix, J. Collin,
2,osntmagny.

3. Mliel en gtileau.r, 10 livr. s.-Ier prix, B. A. Roch Simard,
L'Assomption; 2o prix, Louis AuIet lt Lapointe, St-Jean-Port.
Joli; 3o pris. F. S. Wattcrs, Québec.

4i. Miel rxirait, 1 gallon.-ler prix. Louis &udel. dit La»ointe,
St-ean->or-tJoli ; 2o prix, Uldéric Paradis, Cavignac; 3e 'prix,
Elih Gîuérin, Ste-Foyc, Québec.

5. O'ime d'abeilles, 10 jivres-en pr, Uldérie Paradiq, Civi-
gnac; 2e prix, Elio Guévin, Ste Foye, Quîébec; 3@ prix, H. F.
Hfunt, Quebec.
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USTENSILES DE L ITERIE ET DE SUCRERIE.
1. Tinelles à beurre (assortiment).-fer prix, Dominion Tub

Co., Kingston, P.Q.
2. Evaporateur à sucre.-Médaille et diplôme, Cutter, Draper &

Co., Sutton. P. Q.
3. Istensiles à sucre.-ler prix, Cutter, Draper & CO , Suttoli,P.Q.
4. Ustensiles pour fabrication du beurre (collectionri).-.Médaille

et diplôme, Wm. M. Barrie, Nlorrisburg, Ont.
5. Boiles pour beurre (butter boxes>--ler prix, Wim. M. Barrie,Morrisburg, Ont.
1. Baralles.-ler prix, Vm. M. Barrie, Morrisburg, Ont ; 2e

prix, Frank Wilson, Montréal.
7. Ruches (sans abeilles).-ler prix, Louis Audet dit Lapointe,

St-Jean-Port-Joli.

CHEVAUX POUR USAGE GÉNÉRAL.
Classe extra.-ler prix, John St Denis, St Ilémi; 2e prix,

à l'exposition provinciale de Québec, et de faire rapport, nousavons l'honneur de soumettre ce qui suit:
L'amélioration des bestiaux, dans tous pays, n'a été ob-

tenue qu'à la suite d'efforts systématiques, intelligents et per-sévérants dans un but donné, soit pour la production de la
viande, soit du lait dans une variété de conditions. La pro-vince de Québec est essentiellement propre à l'industrie lai-
tière ; et en vue de l'importance grandissante de cette indus-
trie partout, on ne saurait douter que l'amélioration du bétail
est la question du jour.

Nous considérons donc que l'action récente de la Législa-
ture en établissant un système d'enregistrement des animaux
canadiens d'une valeur réelle mérite les plus grandes louanges,et celui qui appuie cette mesure d'une manière tout à fait
pratique est un bienfaiteur de son pays.

VACHE DU PAYS DE GALLES.

Ambroise Larivière, St Ours; 3e prix, Siméon Poupart, St
Isidore; mention honorable, Olivier Blouin, Ste-Anne de Beau-
pré.

BÉTAIL CANADIEN.

Classe extra.-Prix, Ferdinand Lefrançois, Cheteau-icher.
Par ordre,

Geo. LECLÙRE,
Sec.-gén. du Comité de l'Exposition.

Bétail jersey-canadien à l'exposition provinciale.
Le rapport officiel suivant est d'une grande importance. Il

porte la signature du professeur Brown, du Collège d'agricul-
ture d'Ontario, qui est sans contredit l'une des plus hautes
autorités en ces matières; de plus, celle du Dr Couture, sur-
intendant de la Quarantaine de Québec, la principale du
Canada, etc. Le Dr Hoskins, de New-Port, Vermont,
a dû quitter Québec avant d'avoir pu signer ce rapport,
mais il a publié la même opinion depuis son retour aux
Etats-Unis, dans les principaux journaux d'agriculture
d'Amérique. Ce rapport est traduit du Illustrated Journal
of Agriculture, numéro d'octobre.

" Chargés d'examiner le troupeau de M. Ed. A. Barnard,

Nous savons, cependant, que plusieurs de nos penseurs de
progrès n'attachent pas grande importance à ces efforts et pré.féreraient chercher dans d'autres sources l'accomplissement du
même but. Bien lu'il soit inutile de discuter ici ces différences
d'opinion, on voudra bien nous permettre d'affirmer qu'aucune
autre source ne saurait être aussi rapide et économique, sielle est aussi efficace et permanente.

La certitude de l'origine du bétail canadien-français n'a
pas été mise en doute. On ne peut pas même dire que les
croisements avec les races étrangères au pays ont été nom-
breux dans plusieurs parties de la province. Il s'en suit donc
qu'un grand nombre sinon le plus grand nombre des bestiaux
de la province de Québec sont aussi françiis, ou des Iles de
France, qu'ils peuvent l'être, mais à l'état de nature et sans
culture.

Bien que nous puissions différer d'opinion sur le choix à
faire des males qui devront servir à l'amélioration immédiate
de la race du pays,--soit que l'on choisisse le jersey importé,soit que l'on fasse une sélection dans le troupeau lui-même
on ne saurait douter que les deux systèmes devront réussir.

L exhibit de M. Barnard est donc de la plus haute impor-tance pour la province et, sans contredit, pour la Confédéra-
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tion entièro dans l'avenir. Il nous a démontré conment le choix
des vaches laitières doit être fitt et ce qui résulte de l'enm.
ploi de l'un et de l'autre des deux types ci-haut mentionnés.
La leçon ainsi donnée est d'une importance nationale, et nous
soranies d'opinion que son travail mérite une reconnaissance
spéciale.

(Signé> W. BRtOWN.

J. O. CouvIRaI[, M. V.

Nous publierons le mlois prochain le rapport officiel de la
richesse du lait de ce troulieau comîparé au lait des vaches
canadiennes exposées tant par M. Barnard que par les divers
propriétaires de vaches canadiennes. On remarquera que les
vaclics jerseys canadiennes de M. Barnard ont donné 1 lb. de

'r'. RAU NORFOLKC SANS COR

beurre par 19 lbs. de lait e les canadiennes 1 Ilb. par 22ý lbs.
de lait. M. Barnard affirme que dans la semaine qui a pré.
cédé l'exposition dc Québec il a fait l'essai du lait de tout
son troupeau et que le lait du troupeau tout entier a donné
1 lb. de beurre par 181- lbs. de lait ; de plus que les vaches
jerseys-catndiennes ont démontré qu'elles pouvaient donner de
300 Ib.a. à 400 lbsg. de beurre par année. Ces fiaits méritent
d'être mentiomiLés à la suite du rapport officiel que l'on vient
de lire et lui donnent une signification toute partieulière.

On se rappellera que M. Barnard n'a pas voulu faire con-
courir son troupeau, à cause de sa position officielle et afin de
laisser le champ tout à fait libre à tous les éleveurs d'anjimaux
canadiens.

M. B3arnard peut disposer d'un taureau de deux ans, et de
quelques veaux naffles, tous J jerseys et d'excellentes vaches.
Il les offre à des conditions particulièrement faciles. Il espère
que le publie voudra bien lui donner quelque encouragement

aplirès les nombreux sacrifices do temps et d'argent qu'il aM
fa ie pour arriver à produire un troupeau d'une pareille va-
leur. Il c.4t bon du se rappeler que le grand père de ces veaux
est le fameux taureau jersey :I3.*oer's Pruit, frère do Mairy
,ina of Si. !,ainber, la meilleure vaeche connue jusqu'ici. lic
père des veaux en ques~tion est le jersey pur-sang exposé à.
Québec qui a fait l'admiration de tous ceux qui l'ont vu. Cet
animial est d'un grand prix. Les connaisseurs prétendent
que c'est un des plus beaux jerseys du Canada.

Exposition provincialo d'Ontario, à Ottawa.
Nous constatons avec plaisir que plusieurs exposants de la

province de Québec ont remporté plusieurs prix à l'exposition
d'Ottawa, entre autres M. Fred. Rlitcllie, de Sainte-Anne,
bétail hoîstein ;M. .Jamies Druînmond et Thos. Irving, Petite

a.la.

qeS, ROUGE, " »XVYSON ' Il ILD."

jCôte, Montréal, b6t«il ayrshire; MiN. O. et A. .i3caudry,
Saint-Alexis (MonteAim), p',ur graine de trèfle et plusieurs
espèces de légumes; M. Roch eti E. Si aard, L'Assomption,
pour lin, ohanvres etc.

M. éd. Foueher a été recomîmandé pour médaille d'or et
a obtenu les plus hauts prix pou& ,.a magnifique exposition
des divers; tabacs cultivés daîns la pi inca de Québec.

NOS GRAVURES.
2'aireaîr norfoik sans cor-tes, rouge. -Cet animal Il Davy-

son trd"a remporté le premier prix dans 5-a classe à la
dernière exposition de Norlblk. Il appartient -1 M. W. A.
aTysen, Amherst.

Vache dit pavjç de Galles.-Cette gravure représente
"Lady iiesl," No. 230, vol. 11, du livre de g4oicde la

race bovine noire du nord du pays de Galles. Elle a rem-
pcrté de nombreux pris: Pan dernier, tant on Angleterre o',,
dans le pays do Galles proprement dit, et a hérité, d'p',-,jle
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London Livc' Siock Journal auquel nous empruntons cctte Ursulines pour compléter l'éducation de leurs jeunes filles, et
gravure, du plus pur Sang du bétail enregistré au livre de un peu plus loin que la région du lano, à Chicoutiiuii, un col-
gCénéalogie de cette race. lége pour leurs fils. De plus, ils ont, en nombre suffisant pour

Béliei durset avec corites.-Le sujet de cctte gravure --ue les besoins du ministère, des prôtrcs dévoués qui les suivent
HOUs, empruntons au Luit.dui Lic SIucIi Juau ittil est h. bélier daslem forêts et leur prodiguent les4 consolations et les cnocon-
dorset avec cornes qui a remporté Io premier prix à la der- ragenients.0
nière exposition de Bath et de l'ouest de l'Angleterre tenue à Pour ce qui est de la valeur du terrain th- la région du Lie
Dorchiester. C'est un superbe spécimen de sa race. Saîint-Jean pour l'agriculture, voici ce qui'ten dit un c noq

P>oule eoc'hineldnoise chamois (bf)-lvepar M. 0. eonl'rères de la presse, It Courrier du Clinada:
Il. Proctor, Angleterre. Elle a gagné lcs prix suivants .au 'Qu.ant à la f'erti1ité du ,ol, il sembllerait inutile diîsiister

P:*sde cristal. 1884, le premier prix et Lt coupe pour lu sur ce point. Presque partout C'est une terre argileusec cou-
iiie;lieur eoeinelîinioîs chamonis de l'expositioni , -à Biriig- verte d'une couche assez profonde de terre végé,t.tle. Sir W.
hauti, lu premier prix et £5 5 ., plour le iiivîîeur cocintciis Lognin, dans ,es rappborua géologique.s, déclarc qu'il est impus-
clinîis,, .1 E diiiibourg, hb84, le preieir prix. bible de trouver quelque part un sol d'alluvion d'une aussi

_______grande épaisseur. Dans certains endroits, dit canton Méta-

La région du Lac Saint-Jean.
Beaucoupu de nos lctieurs auront vu d..,ns les journaux quu-

tidwnms et hebdomadaiires de la province le récit. d'une excur.
u n chenmin de fer au Lace Saint-Jean f.citc par viiîîgt

menmbres de la presse en septembre dernier.
Nous avons eu l'avantage de faire partie de cette excursion

organisée par la compagnie du cemnin de fer du Lac Saint-
Jean. Le cadre do notre journal ne nous permet pas de ra-
conter notre voyage dans tous ses détails. NOUS voulons Ce-
pendant présenter nos remerciements aux directeurs de la
coimpagnie pour leur courtoisie, qui nous a procuré l'avantage
de fauire une des plus agréables excursions po.;ible et 'à
muessieur.s les rmeiuîbresý du conmité de réception des citoyens
(lc la région du Lac Saint-Jean, qui, leurs curés en tête, njous
(ont reçu av(e une urbanité que nous ne mettrons jamais en
oubli. Nos confrère, de la presse quotidienne ont cité leurs
nomîs et leur ont offert de chaleureux remerciements que nons
endos;sons avec le p!us grand plaisir.

Pour tâchier de prouver d'une manière pratique notre re-
connaissance .1 nos obligés de la compagnie du chîemîinî à fer
et (le la région du Lac, nous allons lioins cffnrcer de mettre ci
luniiër.' les ressources de leur paysý, les avantagesq sans nmnbre
(lu il offre au Colon), s"chan t qe c'est pour nous le mueilleur'
moyen de leur être ag-réable, puis.qu'il aura pour objet de
diriger chef.z eux un courant d'émig~ration qui ira augmenter
et hfiter les travaux de déf'richeeint. et contribuera par là à
développer de plus en plus des ressources matérielles imîépui.
sahhles.

Nous avonis déjà eni occasioni de parler à nos lecteurs, avec
de grands éloges, de la régioni du fiae Saint-Jea:n que nous--

:oi visitée cil détail il y a1 trois an>. Nons il. pouvons q1ue
répét,;r aujourd'hui que cette région doit être le bat ver.,
]£qluel doit tendre tout canadien qui pour une raison ou pour
une autre est décidé à émier, r. Il ne saiuratit nulle part ail-
leurs; rencontrer ce qu'il est Aûr de trouver là-cimat excel-
lent, terre de première qualité, défrichement facile, et iiai-
io iaiti bonnes voies9 de comsimunication, et ressources variées
en dehors de la culture pour ceux qlui se sentent portés vers
l'industrie.

Le climat du Lae Saint-Jean est presqu'aussi beau que
celui de 'Montréal. La meilleure preuve c'est que nous avons
mangé à Saint-Prime des melons et du blé-d'inde sucré aussi
bons que ceux récoltés 'à Montréal, et ce le Il septembre. lie
printemps y est hâifl les gelées tzrdives à peu près inconnues,
au 10 dc septembre nous avons trouvé la moisson à peu pr".
terminée et une gelé blanche arrivée le Il ctmrn'
presque plus rien trouvé dans les jardins, pouvant etre cn-
dommuagé. Les vents humidces du nord-est si caractéristiques,
dans la région est du Saint-Laurcnt y sont inconnues, et l'air
y est on ne peut plus salubre.

Les colons y trouvent de bonnes écoles partout pour cent-
muencer l'éducation de leurs enfants, un monastère des dames

dour. Le blé donne sou-"nt 25 pour un et l'on y récolte par
arpent ju-squ'à 25 iiuliots de puis et 35 tl'ivoine. L'avoine
que le nmaire de Roberval a envoyée 'à l'exptositioni provinciale
pesait 57 livres au minet. Aussi a-t.ii remporté le lirciniur
prix."

,- Veut-on savoir ce qu'un cultivateur dii Lae.Saint'Ji.an a
récolté sur un lot de 50 arpents :»

Orge.................. .. ..... 50 init.
Pois ......................... 60
Avoine ...................... 2'o 0
Gaudriolei ............ ...... 125
Sarraîsin....................... 25
Patates................... .......
Foin......................... 21)0t bottes:.

Ce résultat est vraiment prodigieux.,'
«Des statistiques extraites du recensement de 1881 éta-

blissent, que le comté uni de Chiicoutinmi et Saguenny produi-
sait, -1 cette époque, 4 800 minois par mille finies, lnrs.quc les
coiités les plus productif.t, comme Compton. nie donnaient t1ie
1, O0 înîiinoLt, Stanstead, 2,400 iiiiiobs; et 11untirîgilori. l<E1Of.
Aucun comté dans la province ne peut rivaliser d'une nianih r.c
quelque peu avantageuse avec celui <lu Saguenay, sous ce rap.
port. Et si nous v'oulions continuer les co:nparaisons avec
d'autresq comté.; des province,-!.ours-, il n'y a pas le mocindre
doute que la valler du Lac Sain0t-Ja ne ferait. pas plus mau-
vaîise fgr.

comme on le voiton ne saurait detinandi-r beaucoup mieux
tu point de vue qgricole.

Nous. empjruntons encore quelques détails à notre confrère
du Couwrier qui a fait une étude -i complète de la région
que nous avons visitée ensemble qu'on ne lpeut que répéter
ap<rès lui. Afin1 de guider l,.s colons qui voudraient suivre
nos bons conseils et se diriger, ,.-i rhe»îin cde fer, vers le L;îc
Saint-Jean, nous citons les not-e-s suivantes sur les diverses
paroisses et cantons qui sont à la disposition des défricheurs
qui songent à s'y rendre.

Les p.iroisý;ses que l'on rencontre en 'a"-nant l'ouest sont
Saint-L.ouis,, N.-D. du Lac Saint-Jean, Saint-1>riie et Saint.
Félicien. Les town:thips sont suivant le même ordre : partie
dc Mé1itabutchouan et Chiarlevoix sur le lau, et en arrière de
ces derniers, au sud, DeQuen et Dablon ; puis Roberval,
Ouiateliouan, il.shuapmnoueliouan, Demeules et Dufferin-[,es
principales rivières qui les arrosent sont la Ouiatchouan dans
Chuarlevoix, Dablon et DeQuen ; la Ouiatclioua.nisli dans
Ouiateljouan et Roberval ; la rivière 'à la Chasse, la rivière
aux Iroquois et la rivière à l'Oums dans Abhiuiapmnouchouan ;
la rivièrc au Saumon dans »cmculcs et la réserve dans
Dufferin; enfin la rivière aux Dorés et la rivière 1>amonka
dans Duffcrin. La rivière Ashuapmouehou.an long" les can-
tons Asliuapitnouchiouan, Desmeules et Dufferin.
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Disons un mot maintenant de chacun de ces cantons en
particulier.

DABI.oN ET DEQUEN.

Il a déjà été question de DeQutn <.t dt Dablun. M. Buie,
écrit dans son ouvrage sur le Saguenay publié cri 1880 que
"la qualité du sol y est médiocre." Cependant M. l'arpen.
teur Du Tremblay dit dans un récent rapport que le canton
DeQuen, d'environ 100 milles carrés, est, dans son ensemble,
propre à la culture ; il est couvert de beaux bois. Dans I hiver
de 1885-86, environ 10,000 billots d'épinette y ont été coupés
par des jobbrrs. Un chemin de coloni:ation le traverse dans
toute sa largeur jusqu'au lac Buuchttc. C'est le umême que
nous avons suivi pour nous rendre au Lac. Ce domaine,
ajoute M. Du Tremnblay, actuellement le plus important de
toute la vallée du Lac St-Jean, par sa position sur le parcours
immédiat du chemin de fer, sera avant peu un foyer conver-
gent de colonisation. La présence du chemin de fer comman-
dera le résultat.

D'après ce témoignage non suspect, on peut être assuré que
ces cantons se coloniseront très vite et formeront avant une
décade sinon des paroisses, au moins des missions très impor-
tantes.

MÉTABETCUOUAN.

Ce canton a été exploré dans sa totalité. On y compte
sept rangs. Le cinquième rang se prête moins aisément à la
culture, à cause des roches qui s'y trouvent en différents en-
droits. Les sixième et septième rangs renferment une terre
jaune, grasse et boisée de bois franc et d'une magnifique
venue. Plusieurs lots sont déjà en bon état de culture dans
les rangs les plus distants du lac. Le chemin de fer traverse
ce canton dans presque toute sa largeur. Arrivé au qua-
trième rang, il fera une courbe considérable vers l'est, jus-
qu'au troisième rang, d'où il se dirigera vers le nord-ouest en
passant par le deuxième rang qu'il ne fera que toueher.

Saint-Louis de Chambord fut établi en 1864 et compte au-
jourd'hui une population d'environ 1200 ftimes.

Le curé de Saint-Louis de Chambord, ou si l'on préfnre, de
la Pointe-aux.Tremnbles, dessert la mission de Saint-Adolphe
du Lac Bouchette.

CMIARLEVOIX.

Ce canton est colonisé presque en entier. On peut dire
qu'il est favorable à la culture partout dans ses sept rangs
qui le composent. Les troi. rangs limîitrophes du canton Da-
blon sont composés d'une terre jaune, grasse et forte en divers
endroits. Ils sont bien boisés et bien égouttés, excepté le long
de la rivière Ouiatchouan où dans les quatrième et cinquième
rangs le sol est recailleux. Les lacs sont poissonneux. Il y
a sur le parcours de la Ouiatchouan plusieurs excellentes
places pour faire mouvoir des moulins, surtout près de la
chute dont la hauteur est de 236 pieds.

Comme il a déjà été dit, le canton Charlevoix forme partie
de la paroisse de Notre-Dame du Lac.

ROBERVAL.

Plus de la moitié des lots sont pris dans ce canton. On y
compte huit rangs tous très propres à l'agriculture. Le ter-
rain est générolement plan, et si l'on y rencontre quelques
légères ondulations, le résultat n'en est que plus favorable
pour l'égouttement du sol. Celui-ci est un composé de terre
jaune et grise d'alluvion, recouverte d'une couche d'humus
ou terre noire variant de 4 à 8 pouces en épaisseur. Il y a
quelques rares endroits rocheux impropres à la culture. Les
essences prédominantes sont l'épinette blanche et 1 épinette
rouge, le sapin, le bouleau et le frane.

C'est dans Itoberval qu'est située l'Eglise de Notre.Dame
Du Lac.

OUIAToIlOUAN.
Il y a neuf rangs dans ce canton, tous arrosés par les eaux

de la Ouiatchouanish. Le sol a les mêmes qualités que dans
Roberval. Plus de la moitié des terres sont colonisées. La
lointe-Bleue et la réserve des sauvages appartiennent à ce
canton.

ASIIIAP31OUCHOUAN
Appartient à la paroisse de Saint-Prime. Neuf rangs tra-

ver+& par le, rivières Iroquois et à l'Ours. Excellente terre
jaune avec des fonds de terre grise et noire. Sol générale-
ment uni avec de légères ondulations nullement préjudiciables
aux fins agricoles. L'épinette, le sapin, le bouleau, le cyprès,
le tremble, l'épinette rouge, le pin blanc et le frêne, quel-
ques ormes et de jeunes érables sont les bois les plus con-
mnuns.

En arrière de ce anton, on trouve encore de bonnes terres.
Le 11. P. Lacasse a exploré ces endroits il y a sept ans et les
reenmnande chaleureusement à l'attenti.in des colons.

DEMEULES.

L'église de Saint-Félicien est bâtie dans ce canton,
mais à son extrémité est. Ce canton n'offre rien de particu-
lier. Plus de la moitié des terres sont colonisées. Elles sont
de bonne qualité, aussi les recherche-t-on avec avidité. La
rivière au Saumon les traverse.

DUFFERIN.

Ce canton a été divisé en sept rangs. M. l'arpenteur
G:agnon a une haute idée de la nature du sol et du climat de
ce township. Voici ce qu'il en dit: " Dans tout le cours de
mes opér ations, j'ai remarqué que le terrain dans les lignes
que j'ai tirées est excellent, étant partout de terre forte, et le
plus souvent on remarque une couche de terre jaune grasse
sur la terre glaise, et en quelques endroits une couche de
sable gras sur la glaise. Partout le terrain est uni et sans
roches. Je considère que ce canton est supérieur à tous les
autres. dans ce territoire, sous le rapport de la culture et (lu
climat.., les gelées s'y faisant sentir plus tard en automne.

Les îles de la Chanachouan, en face du canton Dufferin,se
couvrent d'eau le printemps. Elles sont cependant très favo-
rables à la culture.

Entre les rivières Chamachouan et Mistassini nous cons-
tatons qu'il y a trois grands townships dont la fertilité est
remarquable. Ce sont les cantons Parent, Normandin et
Aibanel. On porte à 150,000 acres le nombre de bonnes
terres qui se trouvent dans la presqu'île formée par les rivières
Chanachouan et Mistassini.

PARENT.

Ce townshîip comprend 17 rangs. On trouve une grande
abondance de foin sauvage sur la pointe formée par la Cha-
machouan et la Mistassini qui venant de directions diffé-
rentes, jettent leurs eaux dans le lac à peu de distance l'une
de l'autre. Ce serait un lieu de pâturage de premier ordre.

Le canton Parent est encore peu colonisé, mais il ne sau-
rait tarder à l'être bientôt, a cause des avantages qu'il offre à
.élevage des bestiaux.

NORMANDIN.

Le townslip Normandin à une supertfiie de 50 milles. Il
est borné au sud.ouest par la rivière Chamachouan qui lui en-
voie quelques ruisseaux de peu d'importance,au nord-ouest par
le canton Albanel. La rivière Ticouapce traverse le 8e rang et
de là se distribue en rameaux nombreux dnns toutes les direc-
tions, lesquels arrosent tout le canton. Les 4e. 5c, Ge, 7e, 8e,
9e, 10e et les rangs nord et sud sont tous de qualité supé.
rieure. Le sol est un mélange d'argile et d'alluvion, recouvert
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d'un humus très riche, le tout dominé par une magnifique
forêt de merisier, bouleau, épinette, frêne, sapin, tremble, pin 1
jaune et gris, le mélèze, l'orme.

Une quarantaine de colons se sont établis dans Normandin
et ont accompli des prodiges de valeur. A part quatre ou cinq
exceptions, les autres ont vaincu toutes les difficultés inhé-
rentes à un établissement que les diflicultés de communication
rendaient presque inaccessible.

A venir jusqu'à cet automne, leur chapelle n'était desservie
que par intervalle par M. le curé de Saint-Félicien. Un curé
doit :ë rendre chez eux incessamment. M. l'abbé Louis
Tremblay, vicaire de N -D. du Lac, vient d'être nommé par
son évêque curé de Saint-Cyrille de Norm:andin et de Saint-
Méthode de Ticou.pee. Cette bonne nouvelle a dû causer une
grande joie à ces braves gens.

ALDANEL.

Au nord-ouest de Normandin se trouve Albanel. Ce canton
a été arpenté en tous sens, et contient, de même que son voi-
sin, 50,000 acres de terres dont on vante la qualité supé-
rieure. La rivière Mistassini en formule la limite nord-est.
On compte 5 ou 6 chutes depuis l'île du Portage jusqu'à
l'embouchure de la rivière aux Rats.

"l Rien de plus beau que les forêts qui ombragent les
vallons et les coteaux sur une grande étendue de ce canton,
écrivait l'arpenteur Dumnais. Le sol est très riche et des plus
faciles à défricher, le bois y pousse avec une certaine vigueur
qu'on s'explique ai>ément dès lors qu'on étudie la nature du
sol; c'est un jardin, ni plus ni mnoins...ld conseillerais de
faire diriger un mouvement vers ce canton."

On assure qu'il n'y a qu'un seul colon dans Albanel.
De la Mistassini à la rivière Saguenay il n'y a que deux

cantons en partie arpentés, Racine et Delile. Un autre,
almas, est en voie de formation. La Péribonka est surtout

favorable à la colonisation. Plus on la remonte, plus le sol
est bon. Les bois qui y poussent sont le tilleul, le bouleau, le
cyprès, l'épinette et le sapin.

Le canton Racine forme une presqu'ile absolument unie. On
y trouve ni côte, ni roche, ni montagne. Le sol est un sable
d'alluvion couvert par endroits d'une légère couche de sable
blanc ou gris. On y trouve une prairie naturelle qui se couvre
tous les ans de foin sauvage au traver:- duquel il est difficile de
se frayer un passage.

On a cru pendant longtemps que les environs des deux Pé
ribonkas n'étaient nue de vastes savanes impropres à toute
culture. C'est une erreur grave qu'il importe de signaler. Il
y a, à la vérité, des bas-fonds où l'eau séjourne quelque temps
lors de la fonte des neiges, sur un lit de mousse d'une épais-
seur de sept à huit pouces. Mais cn dessous de ces mousses
on rencontre un terrain d'alluvion magnifique. Ces bas-fonds
du reste ne sont pas la règle. Les rives de la Péribonka dans
le voisinage du lac ont u.c élévation de 9 à 10 pieds au-dessus
des plus hautes eaux. Ailleurs les bords des deux rivières
atteignent une hauteur de 18 à 25 pieds.

u remontant le cours de ces rivières on trouve un sol d'al-
luvion avec quelques légères ondulations de terrain. Pas une
roche. Si on gagne lest, les élévations du sol sont plus mar-
quées, niais peuvent être cultivées.

Toute cette région, à l'exception de la prairie naturelle, est
boisée de sapins, cyprès, épinettes de toutes sortes, bouleau,
frêne et quelques chênes.

Toute cette région entre le Mistassini et le Saguenay est
encore superficiellement connue. Cependant nous en savons
assez pour dire que le sol est généralement fertile et qu'un
avenir prospère attend les colons qui y iront s'établir.

La partie orientale du lac comprend une assez vaste éten-
due de terrains divisés en quatre townships. Ce sont Alma,
Signay, Caron, et partie de létabetcluuan jusqu'a la rivière

le ce nom. On y rencontre trois paroisses : Saint-Joseph de
'ie de d'Aima, Saint-Géaéon de Grandiont et Saint-Jérbme.
Toute cette région renferme près de cent mille acres de
terre.

Les rivièrca qui traversent ces cantons sont les deux bras
du Saguenay qui en constituent les décharges, la rivière
Grandmnont, la rivière Dorval, la Belle-Rivière et la Métabet-
chouan dont il a déjà été fait mention.

A l'est de ces cantons il en est d'autres dont l'un, impor-
tant entre tous, le canton Labarre, qui forme la paroisse
d'Ilébcrtville, le canton Taché, au nord de la rivière Sague-
nay, et le canton Mésy au sud de Labarre.

En arrière-des cantons Mésy, Caron et Métabetchouan, à
l'est du township DeQueen est le canton Saint-Hilaire, qui
mesure une superficie de 37,000 acres. Il est arrosé par la
Belle-Rivière, la Métabetchlouan, le lac des Cèdres, les lacs de
la Belle-Rivière, et il est richement boisé.

Alma, Signay et Caron sont en grande partie colonisés,
et sont bien connus par leur fertilité et l'excellence du climat.

Si nous prenons maintenant le chemin de fer, nous trou-
vons encore des terrains propres à l'agriculture le long de la
voie, quoiqu'on ne puisse dire qu'il y ait beaucoup de bonne
terre, d'une manière générale. Au lac à Belley, dans la val-
lée du lac des Commissaires, au lac Quaquakawaksis, au lac
Edouard, il y a des espaces assez considérables propres à
l'agriculture.

Voici ce que dit M. l'abbé Lisotte qui a fait une explora-
tion spéciale do la région traversée par le chemin de fer de-
puis la rivière Méguik jusqu'au Lac Saint-Jean.

De la rivière Méguik au Lac Saint-Jean, les deux tiers ou
les trois quarts des terrains peuvent être considérés comme
favorables à la colonisation. Le pays est plan avec des ondu-
lations. Pas une montagne ne s'offre à la vue depuis le lac
juqu'à la rivière Méguik. Le sol est presque partout coin-
posé de terre jaune d'alluvion ; en quelques endroits il est
sablonneux, mais généralement propre à la culture. En règle
générale il est tout à fait aussi bon que celui de Saint-Ray-
mond et pourrait être utilisé avec avantage pour l'élevage du
bétail... Près de certains lacs le terrain n'a pas bonne appa-
rence, et il est peu boisé, mais en s'éloignant de quelques ar-
pents on a toujours trouvé que le sol était de bonne qualité
et que le bois était abondant et de bonne venue. Les lacs et
rivières abondent en poissons, surtout en truites; le caribou,
le castor, le canard et toute espèce de gibiers y sont nom-
breux.

Le bois est généralement de bonne pousse et d'un fort
diamètre; on y trouve de l'épinette, de la pruche, du mélèze,
de l'épinette blanchio, quelques érables, et un pin de petite
taille peu abondant. Il y a quelques cèdres au lac Edouard,
et une grande quantité de mélèzts sur les bords de I.a rivière
Bostonnais. Partout on peut compter sur des pouvoirs d'eau
puissants, et il n'y a pas de doute, qu'aussitôt le chemin de
fer construit, il se fera dans ces régions un grand commerce
de bois. Le bois sera d'un grand secours au colons, si on en
juge par l'expérience de M. St. Onge, premier colon de la
rivière à Pierre, qui, après avoir détrielt6 dix arpents de terre
a retiré $200 en argent pour le bois qu'il en avait tiré.

M. l'abbé pense qu'il y a de bons terrains pour l'agricul-
ture, entre la rivière Méguik et le Lac Saint-Jean assez pour
fonder 50 paroisses.

A ceux qui pourraient conserver des doutes sur les avan-
tages qu'offre la région du Lac Saint-Jean pour la colonisa-
tion, nous ferons une remarque qui, nous l'espérons, servira à
chasser tous les doutes.

Pour que, en 40 ans, la colonisation ait fait des progrès si
rapides dans la région du Lac Saint-Jean, malgré le défaut
de voies de communication pour les colons et d'écoulement
pour les produits, il faut que les colons y aient trouvé des
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avantages <.straordinaires. Et, si l'on y a tant fait, ayant à pn4itions de cette florissante société, le coup d'Sil, cette année
lutter contre des diflicultés de tous genres, quel bel avenir encore, était enchanteur. Le rond à patiner Victoria, local
doit être réservé à cette belle région, maintenant qu'elle va se de l'exposition, était orné, sur tout le pourtour de sa voûte, de
trouver à 10 heures de Québee par son chemin de fer. Le pavillons de toutes les nations, aux couleurs les plus variées
colon pourra vendre avec profit, le premier arbre qu'il abattra et aux tons les plus gais possible. Ce genre de décoration,
sur son lot, il pourra convertir en argent le premier iminot de ce nous semble, cadre parfaitement avec le déploiement de
blé qu'il récoltera. fleurs, de fruits et de légumes, dont il est appelé à faire res-

Mais à côté de tous ces avantages il y a des dangers à sortir la beauté d'ensemble. Et puis, il y a, pour nous, une
éviter, des erreurs contre lesquels il faut se garder. Ces dan- idée, dans cette ornementation. Elle semble vouloir dire que
gers, ces erreurs, nous avons cru devoir les signaler à nos toutes le, nations, quelle que soit la différence de couleur de
amis du Lac Saint-Jean qui nous ont prié de leur adresser la leurs pavillons respectifs, s'enrégimentent sans distinction
parole. " Evitez," leur avons.nous dit, " d'imiter vos pères sous l'étendard du royaume de Flore, de Cérès, de Pomone,
qui ont ruiné, par suite d'un mauvais système de culture, les reines dont leurs drapeaux viennent orner les palais.
meilleures terres de la Montréal a tout ce
province. Par la cul- qu'il lui faut pour (lue
ture continue de grain ses expositions d'horti-
sur grain dans un même culture soient toujours
terrain. ils ont épuisé le marquées au coin du
sol,et l'ont rendu stérile. succès : un climat qui
Conservez pures vos ra- permet la culture des
ces de bêtes à cornes et plus beaux fruits ; un
de chevaux canadiens, marché qui offre un dé.
elles sont les plus appro- bouché rémunérateur
priées au climat de notre aux jardiniers qui par
province. Ménagez la là sont engagés à pous-
forêt. Conservez-la, là ser à sa plus haute per-
où elle pousse sur des fection la culture des lé-
terrains impropres à l'a- umes, et des citoyens
griculture. Faites-en une richissimes qui peuvent
réserve pour les temps se payer le luxe de ser-
futurs. Déjà, à Rober- res royales où sont con-
val, on va chercher le servées et confiées aux
combustible fort loin, et soins des plus habiles
pourtant les gens du sud jardiniers, les plantes
vous croient en plein exotiques les plus rares.
bois. N'imitez pas 1 im- Ce qui nous a le plus
prévoyance de vos de- frappé dans l'exposition
vanciers." de cette année,c'est l'éta-

Nous concluerons cçs laze féerique des plantes
quelques notes sur notre provenant de huit des
excursion au Lac Saint- plus belles serres de
Jean en disant comme Montréal, rangées avec
résumé, que les cultiva- un goût exquie et pré.
teurs de cette région doi- sentant à l'oil charmé
vent beaucoup de recon- une profusion de fou-
naissance à ceux qui les gères arborescentes, de
ont doté du superbe che- - s- palmes, de crotons, de
min de fer qui conduit - draconas, de fougères,
maintenant chez eux, -- _ de gloxinias, de bouvar-
-que les colons qui veu- - dias, de bégonias, de
lent défricher ne sau- - cactus,d'abutilons,d'uza-
raient mieux faire que léas, de caladiums, de
d'émigrer au Lac Saint- POULE COCHINCIlINOISE CHA MOIS. chrysanthêmes, de co-
Jean et que c'est sur- leus, de fuchsias, d'hi-
tout vers cette région que nos gouvernants doivent mainte- biscus, de calcéolaires, de cinéraires, d'échevères, etc., etc.
nant diriger les travaux de colonisation afin d'en faire le véri- Un amateur aurait pu passer une journée entière à étudier
table grenier de la province de Québec, comme on se plait et admirer en détail ectte seule partie de l'exposition.
déjà, avec raison, à l'appeler. Dans les fleurs coupées, nous devons dire que, bien qu'il y

J. C. CnArAIs. eut de belles fleurs exposées, nous avons vu mieux dans des
----- expositions antérieures ; notons d'abord l'absence complète de

Exposition d'horticulture à Montréa'. (t) 'giroflées, le peu de variété des collections de pétunias, et les
Etant de passage à Montréal, le jeudi, 15 septembre der- dimensions relativement restreintes des pensées.

nier, nous nous sommes donné le plaisir d'aller visiter l'expo. Les crêtes de coqs en pots étaient les plus belles que nous
sition d'horticulture, ouverte la veille, sous les auspices de la ayons jamais vues.
société d'horticulture de Montréal. Comme à toutes les ex- Les dessins et ouvrages en fleurs étaient remarquables tant

par leur diversité que par la nouveauté des genres adoptés.
i1) Cet nrticle, préparê pour le numéro d'octobre, a êté forcément Les avis nous ont paru fort partagés au sujet d'un cygne en

rvmis au présent numéro, faute d'capace. fleuri, de tubéreuses et d'oillets blancs déposé sur une glace
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entourée dc ino,.s et de fleurs, le tout simulant tin lac arti-
ficiel. D'aucuns s'extasiatient devant ct oiseau à plumage
odorant, tandis que d'autres no paraissaient pas portés à une
admiration bien grantde. Nous étions dc ces derniers. L'oeil
se plait volontiers àX contempler un beau bouquet do corsage
ou pour porter -1 la mainî, il salue comme une ancienne con-
natiýsance dc soit parterre une belle corbeille de fleurs, il aime
il voir unc croix, une ancre, un coeur, symboles de la foi, de

'eprneet de la charité, figurés par un charmant dessin
de fleurs naturelles, nuis avouons qu'il ne s'attend guère à
rencontrer unt cygne de grandeur naturelle avec un plumlage
fleuri, et semblant voguer sur une flaque d'cau de deux pieds
carrés. El t pourtant, il faut dire qu'il y avait beaucoup d'art
et une grande somme dc travail dans cette pièce de décora-
tion florale, d'un goût douteux.

les légumes devant lebqucîs non., avons îpa.,A un peu rupi-
dement, nous ont paru beaux, mais nous avons constater
moins de compétition qu'à l'ordinaire.

UTne helle collection de plants d'arbres forestiers en pots n'a
pa'<s été peur nou- l'objet le moins attrayant de l'exposition. Pas
un sylviculteur ne saurait rester indifférent à la vue d'un
aiUSSi nombreux exhibit d'arbre.. de bmis, bien vcnus et bicn
clastis.

Les fruits étaient ce qu'ils sont toujours à Montréal. Les
comtés de Rouville, de iMis>isquoi, d'Huntingdon, sont ici
avec leur, collections colo's'.al'-s de pommes à variétés piresque
iuflnie-ýz-Gibb, Fisk, Jaek, Shcpbeord, tous noms bien connus,
:ý'î'talcnt sur le.; carte le,- exhibits et révèlent au visiteur
non encore initié aux secrets de l'arboriculture fruitière, les
horticulteurs iufatigabks.' qui consacrent leurs vcilkcs, leur
fortune, leur intelligence, à faire progresser la culture frui-
tière dans notre province, à1 en reculer les bornes, à nous doter
d'espèces nouvelles. Voyez-vous ces pommes de Russie, dont
le simple aspect dénote une provenance étrangère. M. 0.
Gibb e,:t allé les étudier chez elles ; il a parcouru les steppes
de la Russie, à la recherche des espèces qui nous conviennent,
et voici que nous commençons à voir le fruit de ses travaux,
de es longues pérégrinations.

'Voici ut' ra,'usnifique exhibit de poires de plusieurs variétés.
Cette table est consacrée aux raisins de serre. Quels beaux
IJ'qlck 1livrnburq, ! Puis, jetons un coup d'oeil sur leu nom-
breux Qpécimer.. dc raisins de pîtin air. Un dernier regard
à cLtte belle exposition î1uý -cra encore plu,, brillante L. boir,
bous5 les flux de la luruière életrique, alorb qu'une foule
avide du beau, se pronièncra dans l'enceinte du rond Victoria,
ci, écoutant d'une oreille un peu distraite peut-être, tant la
vute sera occupée, les accords de la fanfare des carabiniers
Victoria qui doit se faire entendre. Et, allons nous-en, pour-
suivi par les effluves embaumés dcs fleurs, cn nous disant:
revenons à la prochaine. J .CAAS

Remède contre la pourriture des pommes de terro.
Je n'ai jamais es-sayé àlc remède pour coîîab.,ttre la pourri-

turc dc la pomme de terre, lorbqu'elle est en terre, is je ne
renicontrc aucune difficulté à un empêclier les ravages un cave.
Je commelýnce par trier les, tubercules avec soin pour ne pas
t. c ntrcr d'"ttaqlués par la maladie. Je mets du sable au fond
de nia cave. Je saupoudre d'abord de la chaux sèche et
éteinte sur le sol, puisi je ruets une couche dc po.nmeï de
terre dc huit à dix pouces d'épaisseur , ensuite je saupoudre
:tir ccttc couche une nouvelle quantité de ohana. éteinte, je
mets une nouvelle couche de tubercules et ainsi de suite jus-
qu'à ce qlue tout soit encavé, et je termine on mettant sur le
dessus uIne quantité un peu plus considérable de chaux.
J'emxploie environ un uminet de chaux étcinte pour quarante
minots de ponimeb de terre, et depuis vingt ans que je sui-1cette nméthmode, je n'ai pas manqué mon coup une seule fois,

L'air de la cave reste toujours pur et on ne sent jamais
aucune odeur de racines cn décomposition.

PETER M. GIDEON, Heanepin Ce., Mina.
(T'raduit de l'Orchard< and Gar'den.)
Voici une recette qui vaut certainement la peine d'etre

essayée. ieile senmble jiès pratiquie.

CORRESPONDANCE.
FABRIOATION DUJ OLURE AU CANADA.

Je' sais cultivateur; je lîossêîtle titi verger asqez eonsidérabl,
conmposé de pomnmes d'excellente qualité. A l'automne, après
avoir vendu les pommes qui activent un écoulement facile auli
iiî,trulîô et mis ký part la pruvi3îoti d'it ver, il mien reste une cer-
4.&uItc quiautit de ueis u tl*c.~le .u uie i puien e cun,-vr-
'.er toit temaps. Je désire leu utiliser eni les eo ismr.ci
iidrc ; nioui ntention nî'est done pas de me livrer à nue granide
exploitation, suais de pratiquer seulement une fabrication Lmes.
tiqu', de nature à répondre au besoin d'ue famille, pour sol)-
î'léer à d'autres liqueurs soit douces, soit alcooliques qui coûttent
bieni cher sanis toujours égaler le cidre en valeur. Cepmendant, si
J'vil faisais plus qlu'iili eu i faut, je pîourrais peut-être le vendre
avec quelque î>rotlt.

Dansi ou i t,.uéro du JourJi4l d'agriculture, iai-s 18SO, je vois
un article assez dÛtaillé, et certainement très instructif sur lit
fabrication du cidre en Normnandie, par M. 0. Cuisset. Je pour-rais, pour mon usage personnel, me borner àl vous poser queflues
questions peur compléter les quelques notions que je possède

dtimais afini d'être plus utile à. tous les lecteurs de votre Jour-
sial (ce meilleur ami du cultivateur qui méirte d'occuper. la place
d'liuîiîieur un foyer de toutes les fu,îa lemiu adeiîe> J ose vous
prie:ý de publier un article aussi t.ituljdt que jiossibli- sur la faibri-
cationi du cidre, en tenant compte des -ouditioi dans lesquelles je
me trouve et qui sonît celles de la plupart des cultivateurs ides
circonistances dle climat différenit de celui de la Normanîdie ; eui y
inceluanît toutes les mnanipulationis et les petits détails de fttbrica.t
tienî propres à assurer le succès.

Avez-vous fait du cidre vous-môme ?
Peut-on, aic les caves que nous avomîs tuinter avec sticcès cette

petite industrie ? Quelles sont les futailles les mieux 81) ,r iées
à la fermentation et à la conservationî du cidre? Est-iýt a so( lu-
ment nécessaire de le mettre en boutc:lle? A quelle maison
s'adresser pour se procurer à un prix d'à peu près dix piastres
ne petite presse à cidre avec méeaniisme ilècessaire poar réduire

les pommes en pulpe? A ce prix, puisi-je avoir ou instrument qlui
répuonde bien au but que je me propose ?

L.s io'. itatious réitýiêes &pse lu,*ùituteers du Jottrimad d7agr-
culture ont toujours faiteà à leuu. luctus du leur adr..,ser des
questionàs sur des sujets agricoles, le zèle que vous mettez à i u 1dce
cette publicationi à la fois inistructive et intéressanîte i'autoriscit,
il me semble, à vous poser ces questionis (lui sanîs ces conisidéra-
tienîs seraient peut-être imnportunems.

Comptant sur une réponîse bienîveillanîte, veuillez agréer mes
remerciements nticipés. AGRICOA ST. N.

La fabrication du cidre au Canada offre certains points de
dissemblance avc ce qu'est cette fabrication en France. C'est
pour cela que les recettes françaibes à ce sujet ne doivent pas
être suivies à l'aveugle ici. Le climat est la cause des diffé-
rences que nous allons noter.

Dansà notre province, et surtout à l'est, un partant de
Trois livmères, l'époque où l'on est prôt à fabriquer le cidre
est le amuiti d'octobre ou mêame novembre. Or, à cette époque,
la ti pératurt., est déjà froide et bouvent au-dessous de 32Q
Farh., surtout la nuit. Commae la fermentation du cidre doit
be faire, pour assurer le; ,ucc&i, à une température fixe quec
nous indiquerons plus ba:,, il faut doue faire bien attention
aux écarte de froid ou de chaleur que l'on a en octobre ct en
novembre.

Pour eu qui est de l'état des î>ommes qui doivent 8tre bien
nmûres pour faire de bon cidret il arrive aussi que dans l'est
du la province, :t. fruits mnêrissent etodveît, d'un* manière
tardive et imiparl'aitu. Chacun b.uit que les pommw qui ne
sont pas mûres font du cidre dc mauvaise qualité, et presque
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toujours acide ou sur. Il faut done apporter un grand soin, ut peut moudre de 15 à 20 minots à Ieure, à la main.
i l'on veut faire de bon cidre, au choix des pommes qui ser- Nous pouvons indiquor cncore la Presse à cidrecet à vin

vent à la fabrication. No. 1 " et le " Hutchinsoits Family itdl No. 0" que l'on
Ceci dit, entron* dans le détail des opérations nécesairen à trouve chez X Surveyer, mentionné plus haut, au prix, la

la fabrication. première de 812.50 et la sconde do $18.50.
Choix des fruils.-On distingue trois variétés de pommes, Lorsque la pulpe devicnt tellement dure dans la presse

quant à la saveur, les douces, les amères ou astringentes et qu'elle ne cède plus de moût quoique paraissant un peu liu-
les sures ut. acides. Les douces et les amères, moitié par mide encore, on la retire de la presse, on l'6miette très menue,
moitié, font de bon cidre, meilleur que les douces seules ou les on y ajoute un peu de l'eau qu'on doit ajouter au moût et qu'on
amères seules ne le feront. Les amères contiennent du tan- a réservé pour cela comme nous le disions plus haut, et l'on
nin qui ficilite la précipitation des résidus. Si l'on emploie presse de nouveau. La pulpe est excellente pour lcs volailles,
des pommes sures, il n'en iut mettre que très peu, le dixième les cochons, etc.
environ de la quantité employée. Si l'on en met plus, on Iraitemtu1 du jas.-On d6pose le jus dans des barils à
s'expose à avoir du oidro dui ou acide. Il faut de plus n'eu- grande bonde. Cette grande bonde est Iécussairc pour laisser
ployer que ds lruit, sains. Les frui' -ui commencent à pourrir sortir leà écuieb, débris de pulpes, pepîns, etc., que soulève
donnent un cidre trruble, tumultueux, sujet à la pousse dont la fermentation. Mais, avara le nous occuper de cette der-
nous parlerons plus loin, et difficile à clarifier. nière, voyons d'abord ce que doivent être les barils et coin-

Cucillette.-Il ne faut cueillir les fruits que lorsqu'ils sont ment les préparer.
bien mûrs. Les pommes de garde qu'on veut faire servir à Futailles et leur préparaliun.-On se sert généralement
la fabrication du cidre, doivent être cueillies à la dernière dc barils ayant servi à l'alcool ou au vin. Si l'on n'a pas de
saison, et encore, ne devront-elles entrer que dans une faible ceux-là, alors, il faut prendre (es barils neufs. S'ils sont neufs
proportion da.ms le mélange, car elles donnent un cidre dur vu on l- w'jufro silemneot. S ils ont servi au via ou à lalcool
le long temps qu'il leur faut pour se faner. (Wldskey, Brandy, &c.,), on les rince d'abord à l'eau chaude,

Une fois les pommes cueillies, on les met en tas pour les puis on les soufre et on les rince de nouveau après le soufrage.
laisser se faner pendant environ un moia, si la cueillette a été Soufrayc.-Lorqu'on consulte les livres techniques pour
iaite tard, comme nous l'avons recommandé. Si ce sont des la préparation des futailles, on voit quîls nous disent tous de
pommes d'été, on ne devra les laisser en tas que treis be- sOufrlr ave une mèche soufrée. C'st très bien; tuais qu'est-ce
mainc.., car plu., lungteips les ferait pourrir. Les tas ne doi. qu'une mèche oufrée, comment la faire, où e la procurer?
veut pas être trop épais. Un pied de hauteur est suffiasant. On bemble bien w'. garder de l'ndiquer. Il nous a fallu dc-
Un, batterie, un grenier bien aéré et constamment ouvert mandur Id chose à un praticien pour l'apprendre; voici con-
sont les icilleurs endroits pour déposer les pommes. ment on l'it une mèche soufrée et de quelle manière on s'en

Les pommes bien fanées sont ensuite triées et on enlève sert: >renez une bande de coton dc huit pouces de long sur
toutes celles qui montrent un commencement de pourriture. deux de large. Faites foudre du soufre en quantîtë suffisante
On procède ensuite à l'écrasement. pour bien inbiber cette mèche, mêlez à ce soufre un peu de

Eeraument-Il y a plusicars manières d'écraser les cannelle, de girofle, du gingembre moulus, puis trempez plu-
pommÂe., dpuis celle qui consibte à la piler avec un pilon de sieurs fois votre mèche, 4 ou 5 fois, dans ce mélange et laissez
boià dans une espèce d'auge, jusqu'à celle qui se pratique en sécher. Pour s'en servir on plante une broche d'un pied de
les flaisant passer dans un moulin à moudre fait spécialement longueur environ, dans une espèce do manche en bois, de la
pour cet objet. Comme notre correspondant vise à l'écono- grosseur de la bonde et pouvant lui servir de bouchon. O
mie tout en voulant ne pas perdre trop de temps, nous lui attache la mèche au bout de la broche, on l'allume, on l'intro-
indiquerons comme écraseur l'instrument appelé " Enteîpi ise duit vivement dans le baril par la bonde que l'on bouche avec
Meat Chopper," No. 22, avec lequel il faudra acheter une le utanche et l'on attend cinq minutes avant de déboucher le
plaque spéciale dont les trous ont 1 de pouce et qu'il faudra baril. Il ne faut pas boucher trop serré, car les vapeurs de
demander, vu que celle qui accompagne ordinairement 1 ins- soufre pourraient faire éclater le baril. on rince ensuite, et
trament a des trous de 5 de pouce seulement. L'instrument la futaille est prête à recevoir le cidre.
se vend 84.00 chez M. J. L. A. Surveyer, marchand quin- Frmentation.-Une fois les futailles remplies de jus, on
caillier, No. 1588 rue Notre Dame, Montréal. Ce moulin les met dans une baucric ou dans une cave bien aérée, hors
peut moudre 120 Ibs. ou 2 minots de pommes à l'heure ou dc l'atteinte du soleil, dans tous les cas, et à une tempématuro
ce qu'il faut pour cinq gallons de cidre, 1 minet de pommes de 50 à 52" Farh. La fermentation, dans le cours ordinaire
donnant 21 gallons de cidre. Il faut couper les pommes en des choses, devra commencer tout dc suite. faudra garder
deux au moins pour les introduire dans le moulin. un peu de jus dans un vase en dehors des barils, afin d'en

Traitement des pommes écrasécs.-On recueille les ajouter pour tenir e derniers toujours pleins. La fermenta-
pommes écrasées dans une grande cuve. Puis on ajoute au tien tumultueuse qui se produit fait sortir du baril toutes les
moût de la cuve un gallon d'eau par six gallons de pommes impuretés, et peur q&cllcs puissentsortir complètement, il peu
écrasées. On devra cependant ne pas tout mettre cette quan- faut que le baril doit toujours plein et que la bonde soit un
tité d'eau et en réserver, disons une pinte par gallon, pour cm penchée dur le côté. Si le cidre suit la marche ordinaire, et
ployer comme nous l'indiquerons plus tard. Après avoir est à une bonne température, la fermentation tumuitueuse
ajouté l'eau, on brasse le tout ensemble, au moyen d'un bLton devra darréter au bout de 8 on 15 jours, suivant la qualité
et on lo laisse dans la cuve pendant douze heures. Cela a des pommes employées.
pour but de faciliter la division de la pulpe et de lui faire C!lagc.-Lorsque la fermentation tumultueue est arrêtée,
céder tout son jus plus failement. si l cidre n'est pas absolument clair, et il l'est rarement, il

Pressage.-Les pomme, hachées sont ensuite soumises au faut le coller. Pour un baril de 25 gailons prenez le blanc
pressage. On trouve chez M. William Evans, 93, rue MeGili, de deux oufs, battez-le dans ue chopine de cidre que vous
Montréal, une bonne presse à cidre appelée "Prcàà. à cidi c retirez du baril, mlez bien le tout. Agitez an moyen dune
No. 1 " pour S8.00. Cela porte le coût du matériel pour baguette fendue e deux ou trois, le contenu du baril, videz
moudre et presser à $12.00. Mais nous recommanderous la colle préparée avec les oufs et le cidre, agitez do nouveau
plutôt à notre correspondant l'achat, chez le même M. Evans, un tous puis boucliez et laissez le baril on repos pendant
du moulin à cidre " Vélocité" qui coûte 820.00. Il comporte 3 ou 4 jours.
ce qu'il faut ca un seul instrument pour écraser et presser, Soutira e .- juc fois le cidre collé ou clarifié, il faut le
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soutirer ou le transvaser avcc précaution dans un autre baril,
préparé tel qu'indiqué précédemment par le soufrage et le
rinçage. Ce soutirage se fait avec un siphon. Le siphon est
un instrument qu'on fait facilement en pliant un petit tube
de métal en deux de manière qu'un des bouts pliés soit plus
court que l'autre. On introduit le bout court dans le baril
qui doit être vidé, on aspire par le bout le plus long le
liquide, puis on fait couler dans le baril à remplir qui doit
être placé plus bas que l'autre. L'écoulemient se produit de
lui-même. Il faut éviter d'enfoncer le siphon jusqu'au fond
du baril que l'on vide, car on atteindrait la lie dont on veut
se débarrasser. On fait un siphiun économique avec du tube
de caoutchouc d'un demi ou de trois quarts de pouce pour
faire les deux branches du siphon qu'on relie entre 'iles par
un petit coude de ferblane de même grosseur. Ce tube de
caoutchouc se vend à bas prix chez les quincailliers ou mar
cbands de fer.

Lorsque le soutirage est terminé et que le baril est plein
jusqu'à la bonde, on bouche ce dernier et on le laisse en cave
à un température de 50 à 55° Farb. jusqu'au printemps,
époque où le cidre sera bon à boire.

Conservation du cidrc.-Nous voici avec de bon cidre ex-
cellent à boirc,mais difficile à conserver. Le cidre contenant peu
d'alcool lune moyenne de 6 pour 100),s'altèrc facilement à l'air.

Un moyen d'empêcher le cidre de surir une fois le baril
ouvert, consiste à le soutirer, s'i' menace de se remettre en
fermentation, dans un nouveau baril soufré.

Un autre bon moyen est celui de retirer environ la moitié
du cidre du baril, de soufrer ce qui reste dans le baril en
ayant soin que la mèche ne touche pas au cidre, et de re-
mettre ce qu'on a d'abord enlevé en mêlant bien le tout.

Un troisième moyen est enseigné. Au premier soutirage
on place le cidre dans de petits fùts dont on peut consommer
le contenu avant qu'il ait le temps de s'alterer à l'air. Ces
petits fûts, tant qu'ils ne sont pas ouverts, gardent le cidre
en bon état.

Pour quatrième moyen on suggère de mettre par chaque
25 gallons de cidre 4 onces d'huilc d'oillette. C'est une
huile extraite de la graine du pavot. En France on conseille
l'huile d'olive, niais pour notre climat, nous ne saurions la
conseiller, car elle se fige, lorsque la température s'abaise
beaucoup et alors elle cesse de remplir l'office qu'on en attend,
celui de mettre la surface du cidre hors du contact de l'air.
L'huile d'oillette ne se congèle pas et en conséquence est pré-
férable, on la trouve chez tous les pharmaciens.

Reste un cinquième moyen que nous allons indiquer en
détail, c'est l'embouteillage.

Mise en bouteilles.-Si l'on veut conserver longtemps le
cidre, le seul moyen consiste à l'embouteiller. Lorsqu'on
veut mettre en bouteilles un baril de cidre, il faut d'abord
s'assurer en l'ouvrant s'il est bien clair, sinon on le clarifie en
le collant tel qu'indiqué plus haut. On lave bien à fond des
bouteilles à champagne, les seules convenables pour le cidre.
On enlève la bonde du baril, la veille du jour où l'on doit
faire l'embouteillage et on le laisse ouvert. Le lendemain,.on
procède à la mise en bouteilles. On laisse les bouteilles ou-
vertes une journée après qu'elles sont pleines, avant de les
boucher. Autreenîct elles éclateraient. On doit se servir
des meilleurs bouchons et ficeler ou arrêter le bouchon avec
du fil de fer. Puis on dépose les bouteilles dans une cave
fraîche où le cidre qu'elles contiennent s'améliore avec l'âge.
Si l'on veut boire promptement le cidre ainsi mis en bou-
teilles on les bouche aussitôt remplies, ou bien on met un
petit morceau de sucre blanc dans chaque bouteille après
qu'on l'a emplie, ou bien encore on met un certain nombre de
bouteilles dans un endroit chaud, comme, par exemple, près
du poèle de cuisine. Mais tout ceci doit être évité avea soin,
si lon veut garder le cidre au-delà de six mois en bouteilles,
et dviter la casse.

Défauts ci maladies du cidi.-lemrèdes.-Il ne nous
reste plus, pour compléter cet article, que de mentionner cer-
tains défauts et maladies du cidre et les remèdes à y apporter.

Lorsque le cidre est fait en temps froid, il prend quelque.
fois deux ou trois mois avant de fermenter. On peut alors
hâter la fermentation en mettant de la levuro (yeast) mêlée
avec une ou deux cuillerées de miel et un peu de fleur, de
manière à former un pâte un peu épaisse qu'on enveloppe
dans un petit sac de mousseline et qu'on introduit tiède par
la bonde, suspendu à une ficelle, et placé de façun à ce qu'il
ne touche pas le fond du baril. Une chopine de ce mêlange
suffit pour un baril de 25 gallons. Il vaut cependant mieux
pour faire un cidre de première classe, laisser venir d'elle,

ême la fermîentatioj, qui finit toujours par se produire au
bout de trois ou quatre mois.

Quelquefois, après avoir beaucoup tardé a fermenter, le
cidre devient inquiet, c'est-à-dire qu'il fermente tellement
longtemps qu'il devient impossible de le maîtriser et qu'il finit
par surir inf.alliblement. Il faut le soutirer, dans ce cas,
jusqu'à ce qu'il devienne tranquille, et si cela ne suffit pas, on
devra le soufrer tel que dit plus haut.

Il arrive, qu'au printemps, le cidre, après s'être pacifié,
subit un nouvel accès de fermentation qu'on appelle la pousse.
Il faut alors le soufrer, le laisser reposer quinze jours et le sou.
tirer dans un baril soufré.

La graisse est une autre maladie du cidre qui, devient vis-
queux ou sent mauvais. Cela arrive lorsqu'on a employé des
fruits pourris ou altérés. On corrige cette maladie en met-
tant pour un baril de 25 gallons 1 d'once de tannin dissout
dans un peu d'eau. Le tannin se trouve dans toutes les
pharmacies.

Lorsque, malgré tous les soins, on s'aperçoit que le cidre
commence à surir, on peut essayer de corriger l'acidité en
ajoutant du sucre. Mais cela ne sert qu'à corriger la saveur,
et n'est pas un remède qui arrête l'acidité. Celle-ci continue
et pour nous, tout cidre sur doit être mis de côté.

Certains cidres noircissent après être tirés du baril et ex-
posés à l'air. Cette maladie vient de l'emploi de fûts mal
nettoyés. On lui ôte généralement cette maladie en mettant
j once d'acide tartrique dans un baril de 25 gallons. Si eel.a
ne réussit pas on pourra essayer de 1 once de plâtre par 25
gallons. Dans les deux cas, on bouche fortement le baril et
on l'agite avec force. En France on appelle le cidre qui noir-
cit ainsi cidre que se tue.

Enfin, il arrive que la surface du cidre, dans les fûts ou
les bouteilles se couvre d'une légère moisissure qu'on appelle
fleur. Elle vient de ce que les vases ne sont pas absolument
pleins. Il faut donc pour la prévenir bien remplir les vases
à cidre.

Nous espérons qu'avec les données que nous venons de
réunir dans cet article, notre correspondant réussira à fabri-
quer de bon cidre. J. C. CHAPAIS.

PARTIE' NON OFFICIELLE.

Nous attirons spécialement l'attention de nos lecteurs et
surtout des marchands de pianos et des amateurs, sur l'an-
nonce de WILLIAM KNABE & Co. que nous publions dans
nos colonnes d'annonces. Cette manufacture de pianos, établie
depuis cinquante ans, est une des plus considérables du monde
et possède des agences à Londres et dans toutes les parties du
continent européen. Les célèbres pianos Knabe ont une re-
nommée universelle et ont donné la plus entière satisfaction
partout où ils ont été introduits; c'est ce qui explique d'ail-
leurs le surcroît d'affaires que cette importante maison a fait
depuis nombre d'années dans les Etats du Sud, aux Indes
Occidentales, au Canada et en Europe. De l'aveu des con-
naisseurs, les pianos KNABiE sont hautement appréciés tant
dans les salons que dans les ooncerts.
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